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710 ALBUM UXIVERSEL

ALBUM LINIVERSSI, simplement'oû en langue vulgaire, sur lesquels laisser les chers cadeaux ou qu'il les suspende à el
s'adaptent des airs simples et naïfs, comme ils -un arbr: enrubanné! Cruelle science, qui, sous c

ItÈVeE INSTRUCTIVE BT RÉCUÉATIVE hantent agréablement mon souvenir! Prétexte de nous déniaiser, nous enlèv'e sitôt les qi
Ils me rappellent un temps déjà lointain, où frissonsles plus Charmants de la vie, garde-toi h(

nt in de railer,.éiicore moins de toucher à ces naïves
BUILEAU DE IRÉDACTI01ÇI ma bonne mère me berçait en attendai inuit. ves

Ohl ces douces sensations d'enfance, comme et saintes croyances, et laisse longtem]?s encore

El de Il La Pm-me," M rue Sl tl elles survivent aux bruyantes et décevantes bru- Î'homme -enfant écouter avec amour les noëls

talités de la vie!...'Rien ne les efface. Le temps, berceurs que la tendre voix de sa mère lui chan-

Botte du Bureau de PI)Mte pour la. CorrImpondance, 7'ý8. qui ronge i-usqùýau fer, ne parvint pas à jeter te, tandis qu'au dehors la bise souffle piquante Pl
In 1 roir du Bureau dq Poste pour Il journaux, 2191. sur elles sa rouille dévorante. Elles ýu-rvivent et'tiue l'humanité virile -pleure d'émotion sur ce qi

no. J..érf. ne sont paR rendus et 0 es aimeý même rêve innocent qu'elle a vécu à jamats. dE
J'ai beaucoup vo' Tniversel", terminant

yagé en pays catholiques, Sur es mots, 1"'Album L re
ses réflexions, se joint au grand concert mys-

Quatre Mais. 81.00. ]Payable «Iloyaure toujours la fête de Noël M'a ému, et les pre- el

vu au, 88.00. six mI 01-ae miers souvenirs qu'elle m'a donnés me revien- tique, et comme, au temps jadis, à ses lec- UT

nent avec elle chaque année, de plus en pl-us teurs. et amis, à notre peTiple roi, il souhaite de gE
bonnes fêtes et répète: Noël! Noël 1

agréables. Dans FAmérique du Sud, Noël est
célébré en été. L'heurè de la messe venue, le re

peuple se rend dans de vastesêglises en pierre
très masives, quelques-unes trois fois centenai- d'i
res. Là, tout le monde s'arrange comme il peut, so

il n'y a pas de sièges, et l'on chante et prie avec
ferveur le bon Dieu. 0EnPe, ïOUS rat

Au dehors brille la croix du Sud, la chaleur
est intense, pourtant, les dames portent des ro- SE
bes de vellâurs à la dernière mode d'hiver! Ac-

Il me se-rait difficile de donner un autre titre coutrement hors de saison, -si l'on veut, mais qui
Ecoutez'... Il fait nuit... et pourtant, les clo- le

à Ces li 'es, ce numéro de 1"' Album Universel " -montre que ces pieuses catholi4ues se croientgn eau et elles de PÉelýç,e;onneüt à toute volée.
étant exclusivement consacré- à la plus grande tenues d'exhîber ce qi2elles ont de plus b
fête de Pan ée. Aussi, vais-je me ttre à l'u- de plus coûteux pour aller voir le petit Jésus Aimez-vous le son des cloches? Xén rafolle, qp

me 1 ; av
nisson. du texte qui s'ait di entreprendre de vous .,dans sa ýcrèIche exotique. Lorsque, loin, de Iù;,. Je.e7onmgis ;leur. angage, je comprends celquel-

separt les, dise4t, et-, cýut, à mon avis, le wul 'pâtrJer de, Noël, queles honllnes chantent depuis patriè, je constatais cette anomalie dans instru-.
clii-neul-cent-deux ans. desliabiller, je -ne pus m'empêcherde sonZer à ment à corde. qui ait du bon fiens.

nord du même méridien, à là, les cloêhes ýsonnent, annonçant le
De ce sujet très uee on a dit et, bien dit. tciut a Ile,919, qui au

même 'heure, recouvrait le sol, - En fermant lqs granil événement- dumonde chrétien, l'a nice qWil oomporte, je Vaborde pourtant, espérant
yeux, j'entendais presque les grelots des joyeux, saire dû là'naisg'g'nee au Sauveur de Phumanité,

que les doux pensers '4n7il 116us, inslrdnt
:traîlieaux, qui, de l'église ramène'nt au logis les di! plus'. grand révolutionnaire pacifique qui. ait

excuser la modeste façon dû,pt je le prIésI tr(
feront aimer notre doubk page 1 enfants, du Nord, emmitouflés, dans des fourrum jamais pa.iý.Ù, et qui a fait germer da s touw les da

ru la Chanson aux lèvres. coeÙ;ý8 des senti d'amour vrai, de. frater-'.
si vivante. 'En la voyant, les gens, de. mÇntsXuuuenne il .té W CO1âýrise, d'égalité ârfaite et de !j-

nos ca elle , 85 nos, habitants, évoqué-' ýXai aussi-liabité lItalie; au réveillon de Néël p

1011t, (le tous. le garder,01t. 3 y ai constaté une délicieuse coutume qui e- berté complète.

lé MSiiie, výAit s'acclimater au Canada, ne serait-ce que Les Cloches sonu«nt et ne cessent de se faire vie
e pendant vfiagt- heures, ..car,

00I dene le plus. piýý hameau, efflore quel- sou&, une forme approximative. Au repas de e4tendr _quatre

ques heures -et partout où -se dresse Noël, en Toscane, j'ai vu le père de famille avant 'de sonner chez nous, Çfles 0-nt -tinté
leu l'

uue église lesAôChu biic.,erônt dans l'air le prendre une part de chaque midis et la mettre de rs,ý à est, et minuit est passé depuislplù-w - rj- 1 1 .1. , . . 1 . côté danà une "sîette. C"était le part du pau- sieurs heures en EUropeqnàbd il sirilve: au ci.--" Dj,ta 4

Vre. De cette même part on distrayait un peu nada, . .....

Minuýt chrétieu, c?,est ileure. solennelle de chaque victuaille et on en faisait uÉe deuxié- c'est à Textrême Est, .to-utlâ-bu,.aia fond &.ý1 4tý
îttienne. C'était la part e cûnven-ý 4%ý

dÏ$,endit iunüyh nous. -nie portion lilip de la Sibériê, que 1 jo-urcomence, par: une
VEnfant-Dieu. Le repas fini, tout le monde tiolipurement arbitraire,,et que-l"douze Coupir

I11.1iziýýs, 'Comme e ur la bûche em- duminuit dü'24 dédèmb i'hez, les se met à genoux, le père jette s retent sient 1* PleiChýi les 1l8tioýîB criri pour i

le a bras& le bien qu'on vient d'offrir à Jésus. Les vrer 'Pa'"a.gç .a-* i Our nOùvûauý!aü. joiù de Noël.,, V,%péupl4dog ke )PllýW pýîinitiiýes où IlEvang, f4 - - -uent'passé, Noa est JA fête chrétien par excellen- petita de la maisonnée ouvrent de grands y Fi;i ýk ýroche en roche,,. les Cloches son
surpris, 

etý les sarments 
incandescents 

fusel eil: de méridien'en 
inéridjép, 

eôntin

ce. , piitto-at c'est ux 8dieýu à. Fannée qui Wen sans in, ler
étincelles.. 'Puis, le plus ýe des hommeg.,.p-z&. ruprtitin leurs tintements en týâv êýîaaît..TAsic,-va etun salut à"laùnée qui arrive. Alora que

la, -*të du iýrý" r'de Tan, insipidé, pour ceux-ci, Oents eùtOnhe ux ebël (le Pergplêe ou de Feu- 1?AÙ tralie-, leur4' à-

uwnsa'te iýý, -1Ïý'etrI 4nd à disparaître, la 'trfna.'TO" les. assistants' reprennent, le chanten vibrâtions à txaVýBis l'océan Af1iîi1tiqtý, ý-âftI ý'1

fêt.6 as, eoâ; "ste W fêt POU choeur; et la scène revêt un caractère de kraûý gi1êýt lIslandeý le Groëhland, Ti-ýrrE,-NeuveI
del in ubliable, Canada,.seeôuaut tous lesclochersa1pe attributs me Nouvea

Che'Z' Monde 'enjalilbent le détroit de liâirinâ êt'r',
1" oeufs nolu, point de bûchel- nos villes on.

deng nu deëkn, nous eUùffe z, à la vapeur deau < ou à ré- tournent à 1!ý,ý point 4Fýa6aTt.
ait très eviieuxmerl u4ý tôut,eux 'le 4ýêýl ý- atý; où 'Von voit lel ité, .±aàiz en ffl moments de lieme, îcela,e, nffl $one mais auç p«,eQDýuýla ýýiae sortant à inel peu de -à" atcut"--Perneldevrait pas noue empeàer de M aux iii

iles, n'y peul élitdemi deun Muf la
fete de XýÊ ma eWAM uniftil- ù1î, Mr un point, de

1.1 serait. doïc à souhaitez que, dan c.h ffl"Q teýê% que le mot,& É que de, côté'. à. c -haquellé-famillo, gueobole fût mise
tente veiÉàii,ý, eà offeite Au premier. beso UX 4oÙf.

les *01el 1 ýcri u )I: , , ýî gus,
lotienti" t sol dés ello-d'hu. 6"me t0uýQ'Vî rse Cornaissawe. 'Ci, tel U"e serait si

sur lée places pübJiýuesý A-tý U014,4»I Stte, beau', îerait tant de bio. et coûterait si POU. 1 idêý et, très souvent uJý 1 souygilir "Phez ltàùs
fee riante était . repiwd
41Cccident p4r des àcèneswý pardeepei ý uk Anunts r ffonTýàb1 nous'noue rappelc â

dé tru: boù, dl,= î5tr'e no s a ýété cher',et deviendraieni généreux qui-, Il
»=Asw inimalit ipri 'des(,adeaux:»Qiýe.:. De uý

la scène de Pâderat!ojý &A 4,rýe' fête leur paraîtrait O.Ueore Élus, beu, que le ga"ff, ilc'e diýin,,e8t3ekae cette coutür WàM Yi,eot',enée litest pas seulement 14 fête dâ
'élertai y - il'y a Noël est surtout la, fete 4es tQýt q"n4 ýge#ai4c8 cloé4pssages, dismidleu Mt autre à,deeSoyez-

de' a' Col MAM les M90»k"ý S'i ui 1 eelmes,
-ý0 et diront de

5M et, q et"
td4uà ilà -À ta Chio t6ý,,W à, 46 , 'W

ýéciR1es, La
Yi- 4n

ýéîý 04 OU4,ïý' par un d so-uW. Lât d rüwiVý ", etr r, t, ,#x liw at-1 f" Volée et' que
go lé ÏM

0% yier, a& 'droit, jugé prêW îOÜT144 ",k 0* ils,
KÏý1ý-iolem- et en bataînêt U nuit Il

6mýelê' au- Pau& A»9$ter MAil4nwýtý
du no&$, guoz*l que de dris de joiee queý té e
1 te *Md 4" , viug« heuteux II Quel

1 Min4s NOA «il dfflnoe par me 0 gu bombe-twt 1 imaiid,
7

4e

-1 J



ALBUM UNIVERSEL 711
à cloches sont revenues de Rome, comme on dit. aimaient, et ma pensée se transforme en rêve, Jean et Robert allaient à la messe un dimanche.us

es Ces cloches, dont le voyage me semblait si vrai, dans lequel je les vois tous. Ils avaient tous les deux dix sous en pièce blan-quEindj'étaispetit, que j'ai guettées de longues C'est ainsi que je vois ce brave Canadien dont [che,
W he1ý'res, regardant les nues, et que j'aurais-juré l'aventure me fut contée l'autre jour. Et s'en allaient tout fiers, bras dessus, bras
re avoir vu revenir à leur poste! Les hasards (le la vie l'avaient fait échouer [dcsýous,
Is dans un pays minier, et il y travaillait depuis Causant dl ce qu'on peut acheter pour dix sous.
n_ quelque temps, qua'nd les mineurs se mirent en Juste au seuil de l'église, un pauvre les arrête:Oui, le son des cloches reste toujours grève, - c'est un moyen sûr de dépenser les "La charité! j'ai faim!" Jeaudétournant la tête,te Cher au souvenir de tout homme, quel qu'il soit, économies faites et le fonds accumulé en cas de Lui répondit: " Si je n'avaisce

quclque balotté qu'il ait pu être par les orages manque d'ouvrage, - et notre ami, connu pour Qu'un sou, je vous le donnerais.
-nt de là vie; libres-penseurs, athées, indifférents, sa forceet son courage, avait été retenu par les Je n'ai pas de monnaie, aujourd'hui, mon brave
Ts- ressentent toujours une certaine émotion en les propriétaires comme gardien de nuit. On crai- [homme.entendant, et les diables eux-mêmes en eardent gnait que des g-révistes mal intentionnés -ne -Moi non plus, dit Robert, mais j'ai toute une
de une douce souvenance, si l'on en croit une lé- missent le feu aux bâtiments de la mine. Il s'ap- [somme,gende charmante fort peu connue. pelait Pierre - Peter pour les Yankees. Prenez-la, voici de l'argent."Il y avait un moine - un parfait et ancien ' Donc, une nuit de Noël, Pierre était de garde Et dans la main de l'indigentreligieux - qui avait fait un pacte avec le dia- et s'ernbêtait royalement. Il met ses beaux dix sous, la pièce toute entière,We; je veux direqui avait accepté-les services Au village, il savait que les amis, quoi4u'en

d'un démon mixte. Ce démon n'était pas, en grève, s'amusaient, pendant que lui... Il entra dans l'église alors avec son frère,son âme et en sa condamnation, desplus coupa- Mais un Canadien truuve toujours le moyen El t tous les deux priaient très bien dans le saintbles; il avait, dans les temps effroyablesoù se de se désembêtcr, et voici celui que Pierre trou- [lieu;jouaAe gra, 'id conflit, il avait subi l'entraîne- va pour se débarrasser de son embêtement. 1 Mais la voix de Robert mouta seule vers Dieu.ment vague et presque moutonnier de Lucif er. Il avait de la poudre et une tarière à sà dis- Car il ne suffit pas de-prier dans un livre:Il ne S'était pas prononcé sur le fameux " Nou positior, plus des arbres prýs de lui. C est tout Il faut, pour plaire au ciel, aimer les. malheu-Serviam", et s'était trouvé précipité hors de la ce qu'il lui fallait. Irèux,Joie et dé la lumière, avant d'avoir eu seulement A l'aide de la tarière il Perça des trous, dans LIt leur ý,doriier l'argent quand on n'a pas lelo- le, temps dese reconnaître. De sorte que sa vie Plusieurs arbres, deux douzaines peut-être, les , [cuivre,Mait eomme'un rêve, et, qu'il ne savait plus ce remplit de poudre, laissa passer une 'mèche, les _Joindreý les mains, c'est bien; mais les ouvrir,q3li était arrivé. Il n7était pas mauvais, mais il boucha fortement, et la fête commença, en met- [,c'est mieux 1avait contracté la manie de la-chute, en voyant tant le feu à,la première fusée.
se culbuter, dans l'ombre et dans la foudre, le Pif, Paf, Pouf, une'véritable pétarade, tant Ouvrez donc la'rýement l'es mains, mes amis,Pý1Ù-mêle des légions noires! Puis... avec les et si bien que les détonations attirèrent l'atten- et dans les fêtes de familles que ou d n e lezinterminables' siècles, avec l'insensible tion des propriétaires de la mine, demeurant à ou auxquelles vous assisterez, vous vous amu-le habitude de l'étonnement, il avait oublié cela, peu -de distance, et qu7ils arrivêrént en toute serùz doublement, sans remords, en songeant,r-
tout, cela; il avait oublié. hâte pour voir de quoi il retournait. que, grâce à la pièce blanche que vous avez don-Donc, un jour il avait remarqué la terre, et -Don7t fire! Peterl Don't firel née, un pauvre peut sourire aussi pendant lalit trouvant confortable, d'y rester, aussi bienque t'artillerie de Pierre ayant terminé ses granàe nuit de Noël.sal-Ils les endroits où il était auparavant, il s'en ves, les patrons lui demandèrent ce que diable LEON LEDIEU.nlIR dans les environs d'un mo astère, car il. aiý -n il avait dans la tâte pour tirer des coups de fu-

ait lý silence. Là, je vous ai fait comprendre- sil, comme ça.
Wil avait eu Toccasion de rendre service au -Ce ne sont pas des coups de fusil, je n'en ai VOICI Lre -abbé, 6a nýe-. sait pas comment. Le vieil Pas, mais voilà mon truc.

ar, un bon hià,.,, comprit tout de suite -- Et pourquoi, grand Dieu, pourquoi? Voici l'étoile du Berger'il- '(toutes ses réserves de co nse ence faites) l'hOr- , -Pour fêter Noël, bateaul Est-ce que vous,rifiaÏ1t malheur, qu i avait dû àiýriver dans l'éter- croyez, Qui se-penche au bord de la nue,qu'un bon Canadien va s'embêter pen- Et se blottit, frileuse et nue,-au petit bonhomme- infernal, et il ne dé- dalit toute une nuit pareillel Dans la de ntelle du clocher.(4i*-Xeea pa,'de malédictions Roùýel1eS Sur 80U 1 Les patrons sourirent et lui offrirent 'un 'bonnm,ý'ilgoiiqué et mnstrueuxyim:,teur'. Il lui de- coup, qui lut absdrbé avec tgug les honneurs qui Vers nos espoirs purs elle incline4ý44dâ, ne voulant Pas ý'8tXe en. retard avec un lui étaient dûs. -et d clartéips Pl4itil personnage, .9>ilP,6uvejt lui ê# Sqn front, d'amour e
'Parmi léclat diamantéli- Pe ' qýI utile ou même fùgreà4lÇ.': 1lý insista, en Un bon mot aussi dýun brave Canadien Du Boir qui gravit la 'Colline.+l, V»e4ut le pauvre démon ce

i6evait de têteý perdu dans lie bois, où il travaillait en chantier,selon son habitude, depuis des années, çhaqüeý Quand sonne au ciel 1'uniqi-ýe Nuit,er-11 kPi bien, dit celui-ci, Puisque Vgug'mele Pro-ý"",je ' vous dirais que vôug polaeez rhé. e une Elle part, d'un brusque coup d'aile,T ,ý 00 'hivér, gans avoir eu la aance d'eptendr
Mes8e de minuit, Et- vient, -dans un nid d'hirondelle,

Une einnët, Chanter la messe de minuit,coibnient? fît le moin voill qu'on allnonqe
démoli,.voùs êtàes bien'lû,maître q -un xuilseionnaire va et -I"icýu sùit fn oh

bâtir un çiocher, ieiý lui fit tte; et qui assiista au gerým Vers le mystère elle se penche
vi Et Pirvi«ible archet divinrit ce divin, sý,s11 4ouveriait longtemps'aprM èt'ýÙ dit le moine. Suin'ait ainsi aQ» éiùatioja,, Fulit vibrer,, ffl un cristal lin,ýee, faites bâti' ÙnclýDçller- avec une grap'..: fW0 ve»X,ý maïs

7ýTienf4 Yoe tu me ims si, tule , et puis fùites-la
ur .re2 J%14 jfo Tamis pas'i eligulger ma om4ue de-4rd, po de braillef-dr m'enu>iýohor ck>0hettes ap timbre argentin,fit le iXiqÙie-t" cantiqMes, blýnc11 flûtes et hareloeheàý--' leàýne les clo esý. le son des pes,

'r--ndà#. J£UÎ'nlystiques écharpesCe ýne sont cepe4dant Pas 10,18 isolés, rétoi U$quýau matin,lit bâtir., le elocher, «t &pUis,ý quand solitaires, qui', sont pe-ut-être l" plus mlfieù.
Moiries ou, lei: fidèlegi mu, r ieux PMàant cekur de'fett universelle, mais Puis, mettanf son désert de lieuesmme fêÎIý 101PAIU' bien' " mieveux ý1a' vivent danspdUt bonho M les grandes ýSntre notre rêve et'son ëÎ4villée, au'MlÏieu d4ý,,gëns à l'aise, qui but sous lès -Elle attend.uu nouveau Noëltqü6liéff larmes " éu4,aü. el, "le" yeux le lu-te des àutres, les-riûhesoes des Éiaga. Pour rouvrir ses deux ailes bleues.e céCRIltýp sins, et, 611,ýÈ=t réduits à lutter eontre la faim'ýermet de goûter queques iasta»te et le froid..:

Alon, à lappel des Bergers, -ceux-là,:80lit'eelllemeut à;Plaitidre, et cst à Elle vient au bor la nue,-Iégepàeî etM que noW delyo118 8011ger aussi, quand nous Ét se blottit, frileuseiet nue,pensons à nos, propres, amuzein'fýetsl. Dansla dentelle des cloehers.Depuis vingt ana'qué-j'ai le 'Plaisir deeauserne se passe Pas de nuit d6 N091 mec les leeteurs .5 . du,"k«de-lu"stm" . ý 1 u ALFRED, COUPELe, à Ce= 'qui, loiný dès gtàulOàl hu* Y" Album Univerid%"> je niai ja=is 'oublié, de,nUý paýr, le deeair en quelciUe ippýe1 à leurgéméros'ité, en.faveur desigir d,ý passer solitairemeut eoite pauvreso Î cette ýpoque ae. Pa"ëe, et j'o. Maitit,4Qttýde z4jouIS&nmes. nue Pet (ýoutum.e" qu ..Gj crois bonne,gardiens de'phere, aux
duii,ýdaýns les immeUM'W'téë

min'eurs du Yukôn, aux 1jcRtý Louis v .aý p4r un"trtee expatrié$, je t8 âp0ý0illeg, Mt6=4ner =à
àmiue, aù milieu de le

Y
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-il n'y a pas de danger; essuie tes pieds sur faut écrire soi-même; sans cela, il est probable

QUE DOIS-JIE FAIRE ? le pùillasson. que l'on nea rien..,.

JI fit ce que je lui disais et s'avança d-un pas ýCroiS-tu
[MONOLOGUB] craintif. -- J'en suis certain!

Nous nous mîmes à jouer, et, au bout de dix -Eh bienl ne te tourmente pa8,'repris-je, je

Le moment de Noël approche, et je minutes, nous étions les meilleurs amis du mon- puis demander pour mon compte ce que tu dé-

pas du tout ee que le petit Noël me donnera de. Soudain, il s'approcha de la table, sur la- sires; et, dès que j'aurai reýu lé cadeau, je te le

cette année, ou, plutôt, je ëroiia qWiliie me don- quplle j'étais installé et regardà mon travail. donnerai; dis-moi quelles sont tes ambitions':

nera rien. -Clest vous qui écrivez si bien? me dit-il. est-ce un, tambour, un cheval qu'il te faut?

Cela m!est égale et je ne regrette pas.du tout -Oui, repris-je, je demande au petit Noël -Oh! non... mon petit monsieur, dit-il, je vou-

ce que j'ai fait. qu'il m7aýporte de beaux joujoux, le 25 de ce drais- je voudrais du bouillon et du vin pour

veulez-vous que je vous le -conte? Ce ne sera mojý. maman, qui en a grand besoin. te médecin a

pas trop long. -Vous êtes bien heureux, solàpira le pauvre. recýomma4dé. qu'elle en prenne, mais nous sol

Nous sommes le 22 mes trop pauvres pour

décembre, nest-S Pas ? -n acheter 1

*Eh bien 1 il y a environ Je pris bravement la,
blume ý et je, deman

cinq ou six jours, ma 
-dai

mère m'appelle et. me :au. petit , Noél un pot-
au-feu et du bon vin

dit
-Le Mon ami en_

m approche, tu 
partit,

n7as plus que quelques ýchanté, et je lui promis

jota-SI pour adress6r ta de lui envoyer sa com.

demande au petit Noël; nialidé, aussitôt que je

-droit d*rire qi2ime 
jeý nýai

ân plu quâ 'ktfendre L..
lâtre ý'et de ne d«gî 8

der 4wun S1ýý 4w qùiB'-Nobl i2aille-

ceuxqui é«iveutl le pas .'s'aviser deý croire

premiers :ï,fflünt gûre- ýquê je- Sui'un gour-,

ment les lalie= servis;.. 1

penses c'est demain
d4ancue, 

J'ai 'envie de conter

ta jemmi5ý,, pOwý wépa- la ehosé, :à am'an-

=en»z-voùgl 
Elle

Le .. lOndeýM 
bien a lui.

père inait à
àux enNi»nw de saint--- -

pri'été de
'JOLît'. 1111X lied. 

Crepüseu1ý étend

je. 
igon voile sombre sur là..
terre. Au vôreut 4

d'un Mn feu, .
dans le dans, la, 

maârie etý je-
ýp

.je Co 1), S. lià
mine-nçai par E1-ûý - Un 9 TL. 'elii,

-y ils trouvent.. éktabblé;
b1stoires; puis, je ulle

des images; 
si

fin, Yeunui me gagnant; ýcOwM1a2e dans ees con,

mýapprOchai 
'irées. <il a Y_ý piéatrent.

fenêtre, , daw ý reeýOùI 
La lanterne que JO-

ýe voir -,qudquee paé ýSëh týput 1 la' main neýý

elants., ]Télaal, ils, éwont, , 
parviiont que, difficile-,

to'leg, V4 le -tffl oo eil uiçüi à J>&èer les ténè-,

faisait ëtý le pays diýw tm' qui EUýVaËissent
cette 1

Je dés Înimaux

mère et a iâtire W doux 'et pài8i

t qui -uléte 
ýrude cýèche,

pus
pris une 

ïûree d'u

pier rose, uxw 
et

par ýW
u0uveý eï je me,

'00

imrire iiiibimént Irôwb-

-de mes -dUirsm; e»i5-,
sitôt qu'un nom,
imm gur lx iattwe

,;q k'w 'atitre ule V les pr6psýràt1wX8 -qil,
bieu, wM4

tôut à'eotlp, 'en 
gon ý en

tête pour me

wu D'e X.& Vix

týý1" Êi54ië=,ý 
duii tout

ýd" Jý*ýeýM devant là fenêtre> tu 66ritel j'ai tïmt ýwý04 4X»ý

'Peine vîta, mar&ee 1 otit, Non 1 dun0ý ý 4W

O 
I

dans
mue 84M

isI; uw, p6wilé, pfflr -

i.-ZWitei- 4f à xma
qïe Y&»ivt en ton nom av

se 1ýeM Pae,$'M'e &W

.......... 41-
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Yas-tu p.", lui dit-elle en pleurs,
ViÀ myn Yésim dans la ccmpzg-neý

Hélas! Ô emère des douleiir3,

ne Z, ;m, mzis sur la nwntagne

Ui.

il en croix où des clous
Fixaient ses pieds, ses müns divines.
S-)n/y.)nl sangUaimewr(ri de coups
Elait courjnné.-».Àý zis d'épines. »

Et la mère de yésies -Ch éÏst
Coeiwenpant déjà son

s'éveilla... Mais elle sourit

En biyati yésus lui sourire.

AUGUSTE LE PAS.

M

de la Vier èý

Dans in W, uit
OUI

la

loin d,
immeui pes la

eue 401, n rail t"i~$
A m lit Pi dr.-eft e4f a* i

zenmn
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L'année suivante, au même endroit, près le
la croix tombée du carrefour des Ermites, la
vieille chercheuse de bois mort et GUillaumett'e.
se rencontrèrent encore.

Ce n!était plus,ýcomnie Pautrefois, en autoin
ne, mais,1W veille même de Noël.

L'herbe gelée araquaitsous le pied, du givre
luisant. pendait aux arbres, et de gros tas de
neige restaient sur les bords des. cheniins, aux
endroits où le soleil manque,

La vieille, peut-être à cause de la neige, n'a-
vait pas 1agoti ce jour-là. Sa serpe à la main,

.0 elle rnpp;ýrtait, noir sans peine,ýun grand faix
de' gui . frais cueilli. Elle reconnut Guillau-
mette et s'aperçut qu'elle pleurait.

-Ehl donc, fillette, essuyons ces yeux! Ce
serait pécher que dé les fondre.

-Hélas! ma bonne, vieille, quoique cela ne
0 tý ÇY serve pas à grandichose, je vais vous conter

mon chagrin.
L'an dernier, s'il vous en souvient, j'avais'en pasu' pas-est pauvre la connaît, depuis le tein s qu'on y suspendu le gui à notre porte, pour qu'en pas-

p ýsant dessous avec monamoureux, son amour se
fait Faumône.

---Or, écoutez, Ma bônne vieille, et, puisque doublât et le décidât au mariage..
"Tout, diabord; sembla réussir. A peine lel'occasion s'en trouve, ne me refusez pas un

conseil... Il y a quelqu'un que j'aime et qui mia -pied sur le seuitil aperçoit le gui et mie mbras-
promis mariage. Lui m'aime bien aussi; pour- se, puis, la inesse de minuit entendue, avant que

se mette à -table, il ý prend mon père danstant,'il ne se presse guère. Alors, ce matin,
voyant sur l'herbe et surla mousse tant de beau un coin et fait demande de ma faain...
gui à l'abandon, l'idée iniest venue d'en nouer ýAttendons la fin, Guîllaumette 1

Les bans à1l ient être publrés. On avaitun bouquet que, le soir de Noël, sans que per-ieonte déjà retenu les.ménétriers pour la noee. Mais.sonne en sache rien, je suspendrai à.notre por-
te. Coipme mon fiancé doit être de la fête et C'était là trop de bonheur! Une nuit, la rivière
me conduire à la messe de minuit, nous. passe- déborda, noyant les labours, les prairies, rui-
rons dessous ensemble. Quand onpasse, enýeM_ nant a1ýx trois-quarts notre ferme et nous lais-

dou, sant désespérée.blé sous le gdi,,vous savez que l'amour se

14 QÊL ble et quion se marie dans.l'aiýnée. 'Alors, répondit Guillaumoite, qui mouillait-- Je sais, je sais, marmottait la vieille',mais
Umea) alors voyant.pauvre,nous ýne, sommes pas à Noël, il sien manque de son tabUer-ýde1.l et, bien 0171ý0Vs , ois« 19M part ,''deux m m'on 6 e9t ' i on Ynit cl=-

partout> hou en avons plus eu, de nourte? J'aurai provision faite. Le
guise rdë pendant des années' d'ici deux _Jemoi$ il ne flétxira. point voue avais provenue, aumette: faut

-Jeûneil ... Et puis, I i hommLa vieille, eétait mise à riré: pas se f ier Éii'giii es
-uï traitre L. De sorte quevous Phi

-pour. du beau gui, ylà.du: bien' beau g mes C'est 81
'V'ent 4Y9Utý 100 élienling,'bie -fleuri, bien' bra -leu* 4pai mez toujoufstn nchu, la fflei'Ut-.ýt-re -Non, certes!de bbis, quand iftt le matin, sé irlouvérent, W roýàsse eàmmetl'or.., Seule po Un

:çýU de branchés mIJ1ýtes, et Pur endroitsi peu jeunet 1 ý Ses, graines sont , vertéà èneoiý6... -Pourtant, vous pleurez...
"dé beinà de guï arrd" à c" boules 4'ipaifflo 'Faut plis cueillir legui, trop tôt, ni prendre ce- pleure moniffronJý'mais on naimevérd qùi kýtQmpe,' au eoin- vent>

1ýX1ep1 -lui que, le casse.. pour ýquele gui soit bon qui vous aiiàe.
-met deg, arbres touf-pareils. à &g .6j to X . eus, fit la vieille en riant, méfions-au amoureux, il doit &-voir subi -7Dgffl'éeJMic1s pie. hilïer endüré froidure et s, belle. Guilldlimette 1 -,Te sai' qýwleun.ý.gelée;, et tenilr,à Fe-

'Deux fqMmeý étaient da-irià le boi8-ý l!uýiié bre àifôrýt qu",en l'a -t l'écorcele, iài:vleillê que, la p,0aucreva6géêýdeIsýâ yime, " - , l' ÎÉ. oint 1 Né tnýý, --qu'il eur-çioine qu'on soitonjeuiiease ne eeroi p er. _Oui 1 4uelqu unetde ses mains semb a gui lait rude conýmü et 1 git , 'com .m le 'y a amour et amoU. r .. . e'de .bons 'veux 11wi depuig bien
l'a-titrxg, jeune. et, si belle que rien en était -déjà; loin, mais la vieille longtemps 4us aime'bîen que Vous niayez-gU&

vàitijn ný-pouvait di)nyleiM Fidée duueý telle VE'9117 epétàit',q=d mêtae, tblit ou daigné y prendre garde, et qiàté, pui*qu'il n)ý avrait plus dans Pher:ýe t7ausie -vous aimer.JgûýG snue à que Mtfe
ni muguets, dont 14 bl&ùlehéùr se eo1ÉPÛrât_ý à > du beau du 4n'a gui 1 eem- sien est allèe à. la riViérýe- U fils du voisin
celle de son teihf, ýiý peegnchffl: coukur de ges peqw4leýd y' a -gui, pourquoi donc Tougir, dtÎitý
ye=:
'La vièille faisait un Ingot po#t

et' 4uire sbri dibAr.
La jeune', maniUi

en ' ýê
sait et nofflit diun r", Wgui 'qui était par
terre.

qupý l'une Jàu"4ý1 autre fa-
gotant tou'ocs lee 43ýux
AU Carrefolir des
ilis, au milieu duqwl, à la Pla;ce e"ë
to*bM, ôn voit , nUýntenûUt un trëUý tý,ý

-IP«nr du boa lien bê*U 'eui"
z gui,,*ýléý,du

ýý4o1Îio faire le tout ce' 9,U1
à r6pondre &At, avec ses

au
de qudquo wr-

maieut gi j>ropres, et à
nt tant4e b6'uté,

suio

M ira
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il: pas ce soir faire la Noël chez vous? Tâchez, rêtaient leur bruit sec que bien tard dans la A genoux devant la mère Kurt, elle lève ený

le Pour voir si le coeur vous en dit, que ce soit lui nuit. l'air sa mignonne petite main: " Regarde mon

a le galant qui, à minuit, vous mène à la messe. Mais malgré cet effort, malgré l'économie la beau Noël, grand'mère; oh. je suis si heureuse 1"
plus stricte, elle n'a pu parvenir à mettre de La pauvre vieille a les yeux si pleins de lar-
côtélessous nécessairesàun très modeste NoýI mes, de grosses larmes de joie, qu'elle ne peut
pour sa petite-Élle chérie. Une larme roule len- retenir, qu'elle ne parvient pas à voir Panneau
tement le long de sa joue ridée; et tombant sur de fiançailles au doigt de sa petitè fille chérie.
le front de l'enfant, l'arrache à son rêve.

,e t les Noël! Noël! Noëll
le 

-Oh! grand'mère, dit-elle en, entendan
elbehes, tu m'avais pourtant bien promis de m'é- La chaumière de la mère Kurt a disparu.

x veiller pour le carillon! Qu'il est beau et sono- Asa place s'élève une joliemaisonnêt-te toute
re, dit-elle en joignant les mains dans une admi- blanche et bien clo'se, ou, auprès
ration subite. C'est notre fête à nous, grand'- enfants abritent leur bonheur.
mère, cette musique; et la lune, c'est encorié Cette fois les branches de sapin il>égayent
pour nous qu'elle ,est si belle ce soir, afin que pointla pièce tour à tour si sombre et si joyeu-
nous aussi ayons notre part de clarté! sement claire. Pas de pain d'épice -évocateur

le Sann répondre,'la mère Kurt embrasse sa -d'anciennes allégresses. Rien de ce qui lut. la
brave petite fille', si raisonnable pour son âge, joie éphémère des Noëls passés.

ise à son triste sort, Mais'là-haut dans la eh
si soum ambre aux volets soi-

Toc, toc! Un petit pied heurte à la porte. gneusement clos, où même la lune ne peut cou-
Qui vient là, par ce soir de fête, chezces deux ler son regard indiscret, dans une clarté douce

pauvres abandonnées? et légèrement voiIée,ý un Noël autrement désir6,
-- C'est le bonhomme' Noël, grand'mère, sûre- un Noël d'amour a, trouvé sa -place. Dans Ies

3- i& ment, c'est lui qui se souvient de moi 1 bras de la vieille
ie VI ' 1 grand'mère, qui retrouve sa

Les yeux agrandis par l'anxiété, haletante d'é- voix pour chanter le vieux refrain de jadis, un
motion, Gretel écoute si le heurt se reproduit. bébé blanc et rose, chaudement emmailloté, se

.e -ý7AIQrg, soupirait Guillaumette,* pour le cas Mais à,la place une voix claire d'enfant reten- laisse dorloter: "Toc, toc 1 Au premier son
où leecoeur. miéri diraitý peut-être feriez-vous -'tit, au dehèrs:. des -Cloches, il est venu,'petit porteiir de joie;
bi dé me vendre , u e votre, gui! -0 re, Gret ; ouvre vite, je suis trop c'est-le cadeau de Gretel, le beaiien n brin ou deux d UV el oèl béni.

Les Noilk ma belle: roux Co-me y, or, avec des_ -Chargé! Sonnez, sonnez, cloclies de Noël; annoncez à
grains en chApelet plus clairs et >plus blancs que D'un bond, la fillette est à la porte, qu'elle la vallée, aux couines, à la Plaine, aux pauvres

Du beau gui bien net, bien rejette violemiïient. Dans Peiicadrement, un et aux riches, à J'enfant au vieillard, annoncez.

trompe pas. Carý v'oyez-vous, ce sapin aux bougies multicolores resplendit, ses la naisancedu Sauveur.

gui-là a subi l'hiver, enduré froidure et gelée, et belles branches luisantes, pliant sous les poids Apportiez la joie à ceux qui. Peâpèrent, la paix
,e W'A 1 qt. pas tombé au premier vent... Mais gardez des milleornements qui scintillent au bout des à ceux qui souffrent, Id bonheur au monde en-

*Qe,, sans, Guillaumette: môn gui, aujourd'hui, attaehes de laine rouge, lé voilà donc, enfin,'Ie tier. Ici, vous ne Pourrez eif répandre davanta-
West ý 7.,-,ndre; il apartieut au fils du voi- vrai, le seul arbre de No;-l rêvé. ge, un enfant leur est né!

Hans Schmidt, le petit ami, le compagnon de

en dêtýchant deux brin,& jeux de Gretel, - celui qui, complaisamment,
It dhkIý44' lui.poite ses livres s-qr la route de l'école, afin NOEL 1

ïf, ý(1,uilIauiùette il y a gui qù'elle puisse rouler dans son châle ses menottes
c- et gui,,. amour et amour. bleuies par le £ToiA ý celui qui la défend contre Minuit 1 Chrétiens, Noël 1 Unissons nos louangea

PAIJL ARENE. lee attaques et les moqueries des enfahts pl s Aux Célestes concerts; hantons avec les, ange

riches, inconsciemment Cruels, le courageux pe- Ce cantique divin, -ce cantique. nouveau:

It tit Ilang qùe dont rebuté ni le froid. ni la fati- Gloria, Gloria in Excelsis Deo 1 1

s.-ýý., -Noebs, de Gretel 'gué,s'avaiým dans la pièce, pliant sous le Poi
du fardeau trop lourd pour ses petits bras, et,
se souIéýnt par un dernier dffort,,hisse sur là Les temps sont arrivés 1 Sur le cadran des sièdes

1 -,Nqéël Noël 1 Les aig6illes d'aècýord marquent l'heure:
në] table son bel "dre reýp1endissant, et un ' orme minuit 1

te ýsJ éParpiueutýioe"seM8Ù4 soiïnsnt pain (Pàpice, richement décoré de 15U -une nouvelle étoile aux cieux se montre, luit
creries et

-'à toute volée, annonýant petit re- de fruits'eonfits. Tandis que sur.là terre un Enfant vient:de
le, -dei chose 0, cri er

coin , de vallé Il Rue ýdU -$Aýï4ur. 1 Là-haut 1 Gretel voudrait dire bien
pur, les4t6ilee eintilLpývi-Plus CIaiý. son,:bonlwur, maisla surprise et léinotiôn.étràli- Cét Enfant-là e'eat Dieu, c'est le Roý c'est le

e par-reg, coùi-m ýes'Ù neuÎ",P,ý [Maître,fête de, dans sa gorge.-

AI . a nce, la voix tremiblýute:1aê là V"ý»U dans mie egble, entre deux animaux,

Sous 188 ]ýàYoné bIeatýs de, 1»111ýhe la Xk9ý9e Mêïe- Knrt, -sélève gravement Sois, béni, mon 11% lýâÎlle 14èrvant de litière Aux pÇaUX

brille de milýs' feux, Atalant wtýe la, teýe0 endo'f- 1ý enfant - dit-elle -ý pour, la joie. que tu vieng Que einnocentsbergen gament sur lês côlIrneý
n mie, sa ro yàle-paree de c4,aný-s; une iîàè-t-elle dans la vie t'être rendue Le .8 \ Côteaux .ý les vallons" le 8 romaffnes voisinw

et

Dans toutj8 les Celui qui créa tôÙt, poagëde pour tout Élin

ý,,tèe les, Nô£ 1 N"I 1 Une Vierge pour mère, un vieillard pour oqù-.

Mbï1s'Ineur des 'D'es cloches Ùne crèche pour 1%e? -peat pdaîi 0
onnenetovq lüý 0àn, 't à leur 0 mystère d'amour l

en$, i ut leur écl4t Par
14es de içoii- brillent à carillon ré-

de toute taille et, touE us, p L'gtte quide eûn doigt dirige 1'unii0e»,

rieurs, 1aajeeueux """Ut" W Petite qui, gouverne les Cieur et dompte les enfers,

des, sôlennelg, Vient de waRéantir, volontaire Victime, <
lýý" nt de leur@ btanch'" ai l"e 1 eýe" Pui' np,"rý dans sou Sang notre oýguei1,r Une

enibranle résonnent,' liffi
't toujours, les '01

W-41À4wý10u0éo V1ûý Petits recoins.
le:eel pur. ýw te t petit kzdmt

elle,. la igie simpe et pour 1-00keïl Me""efýwrwÎw Possible.,Eue vondruit "eh» 11B-
cest la joie univers IXeu uimalit;

coin,
,îýu8, à plein eloeur, du-feu à côté (k Z& Et iun«M dëýVieiýt une, humbk c,

ère urtý elriýâ- ý--* eille aux, býýt8 . du de-sew$ dans la chù1iBýère d Ç la It F-sC1ý" des doifleurm de 1 , humaine naturt
niQUý bûche flambe pi-1-

nftignant 

aux 
ýnorteIs'la

L'W du ý£6stin le, Once livinflité
; ent eli, finit Plus tôt , euese pmù* -Avant de leur donner sa tendre a&yitél

ire t, Sur, t'elleplýt' q1wýeIle ne. 4î
Xiet6 la piècé à Po, p1X1,ý 41à mettrela ma-

ýe9 --devenue 14. Minuit 1 chmtxeU$ý Nffl 1 tTuismons ný» 1ee feýUô 'ne gr, U dImè11eý Ip une toute AUX esde pajýe,- mignouee >"e fille, a cél Îtes eoýnSrtÉ3; chahtons avec
eýtÎUws, orbidâ -est, a"Oupie- Rue dort 

àt si ýà8UX

Car, eé, eon- GR cantique &Vin, oe cantique si bèau:
',et s0Ueýe dcit"etre boa', efteýý' 1 .

lu viouï se ýë -Ïîdiý4, celui 'qui Jul, r Pel-, Gloria Gl6ù& in Exoebig Deb,

'Peut. le,

daie 41 cette t4i, Grew U%681te P",
Yun'bond Aaë ësi, à l'a, porte, 1 otiv-M t0uýe

le, pétit
,4ý

M "tout Îàâý1
la ='À ui É 40is "" ,ýg»ý

J% dur" lis 4" e

Y,

71
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NOEL MYSTIQUE

Qu, h'eije vécu dan»,iýý:tenips. aneîens, les acle t, Sel9neUrýjé n-
i-jeconnu gui %é -A

lég pie enth 3wi.. d, àge et borné çù les oh6ség de, là tery .e et 's
A..mpn hOýi t ob»cÙr dgns, :rçgàrds fýéteiýd'ie, qiAs me, 1j S ..,»l

6Ur:'Uý Î iguelot. torrMre ha.. . lie . 'fia un:,rayôii a -passe et,
eeux du os Yél*
Mièýè et VOlie.

iâûit sàýtou'te là terré, l'à
foule d .cÙ,panW S,ý êtàým 1

15T ren ýft nue mais
,;,de* en et'pour Pttei3i-dre à vous, il n4z

qùf -ýODÊ égpoir,, Pètoile jYàmurde fauý 1,â dr ne 'no -ýoïLS dans

-Uý nous nous'yýj8L-eU ý'ëo»Ur une,M-aig les -homiaeà vous R4ýý doÉýLez la
8eule. espéraneo, en noivir nOt" dem4n, 4ýit
sont Plue noi7abreux que, leî ffli, dé fflble _0 0

d"buýk-jàttr: 0-r terre ýL bèUý,,-,â
le d6sc!"etý le4 &il$ le eiel; ils St- îûnt 1ýftè 17infit'!n's azur.

Wiàolës, id -de Uliair, idoles "dor- deât býjý là ore d'O youw
çýà westplue d'un "Ul ý'eus, UOXÏ ýjë VckaSý_"+jen Ufèýt

Pa?1âïtaUt di astres re- et..ert'eut où wi, ý1ý
1ýýni,3UeUU 12e, 8e ment, 1 st,*U 

de
ýcUU,11e se démwheý au,;nm ne 1-àypniw Poür reolla, É*nwafflý Plus «Île d1ejý,COY et ' J,

-noncer une ftýý ïOls notre hbïration et no-, ]F: Prit8, Quand de

t"délivrance. En --vain u0us totumons 1ý09 yýý ÇPie le 'Ciel, notre 'vie es.t un tirbleau'epettive et, $Onm profànàeouverts R4r l'infini SPlçU4ýdý ut -
tomi>e qP um clarù blené,, frigide" et um ýôTme,

rt derrière le Voi)edýýzâ tissé ýt'je sui ant

lit enfant; Se _,pt

41 r la paix Pour 'Mon' dpnt- pgswwe, gi'court
v6ps, $eig»p-,Ur, et le traeé le

lu voile n'e1 n', le, Pdm lors, les plus ciý4é

et POumnOý aur, w1wý* Autour ldO'AOýOe en, noÙ19, et

la Icy4m et la vie S -Pýn e nom _eç
à,dire que V'inywbl4,> ne ýkW lie né q-0

lerm"
9, eT_ý

990,
kÜ4 et, meie, t' 1ý C,

"" e,ýM

Ar
5
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grandýmère, aussi, ne mettent-ils pas leurs. sou- val blanc avec une grande crinière comme celuic ONTE DE NOEL liers dans la cheminée? de M. le Maire 1
-Tiens! c'est vrai, pourquoi donc? -Oh! mon Colin, c'est la poupée*bIeue 'que

-Dors-tu, Colin? Et longtemps, longtemps, dans leur lit blanc, j'avais rêvée 1
-Doretu, Colette? les tout petits bavardent, intrigués. Les grands-parents vont à la cheminée, et-sur

je pense au petit-Noël. Ils n'ont pas sommeil, tant ils voudraient sa- les petits 'ouliers,'déposent les jolis joujoux.
y penie aussi; c'est ce soir sa fête, et voir quels joujoux seront là, demain. Puis, silencieusement, enveloppés dans leurs

touteýla nuit. Tout à coup, Colin se lève, debout, en sa Ion- manteaux pour braver le froid, ils repartent
que voudrais-tu que Noël t'apporteý gue chemise blanche, agitant ses deux bras po- sous la rafale de neige, tandis qu'étonnés et ra-

beau d4eval 'blanc avec une crinière telés, vis tout ensemble, Colin et Colette se blottis-
grande, grandel Tusais-? un cheval pazeil à ce 'Sais-tu, Colette? sent bien serrés l'un contre l'autre, dans leur lit
lui de M.lé Mairel- Et toi, soeurette? -Quoi donc, Colin? très-blanc, et s'endorment, peu à peu, en rêvant

fai rêvé d'une upée bleueque je ber- -"J'a' une idée! Si on ne dormait pas de ton- à monsieur Noël.
cerais, --comme j'ai vu mMan te bercer, Colin 1 te la nuit? Nous verrions Noël apporter les Quand, le lendemain, au petit jour, ils cou-

Leý dénx t.p,ýt petits, roses et bouclés, dres- joujoux! On lui dirait: " Bonjour, monsieur ; rent aussitôt leur réveil, regarder de près les
sent lieuemignoline tête au-dessus du lit. vous ýtes gentil, gefitil tout plein! " Et on l'em- joujoux, ils ont envie de raconter ce qu'ils ont

el, la mère sont partisý malgré le brasserait, pour qu'il soit content, et on lui de- vu pendant la nuit.
gemd.froid qu'il £ait et la neige, là-,bas, vers la i6anderait d'aller voir la petite Christine, qui, Mais, en embrassant Colin, Colette lui dit
vieilici église du village, où-les.eloches sonneni elle, nýa jamaig rien- reçu! taut bas:
minuit; ils ont fait en leur pauvre logis une -Oui, mon Colin, tu as raison! Moi aussi, -Ecoute,, frérot j'ai une idée, une grande
grande flambée de bois mort, afin de réchauffer je voudrais le voir! Il doit être beau, tu saisl idée!...
les deux chérubins laissés endormis. -Restons sans dormir. Quand maman rentrera Et tous deux, sur leur jolie petite, bouche,

0ohn a six ans, Colette en a huit. avec papa, nous fermerons les yeux. Puis, imetteni leurs doigts en signe de silence, résolus
U93 sont encore trop petits pour pouvoir être quand ils"seront couchés, nous, regarderons tout à cacher à la terre entière leur mystérieux

einý1enéssi loil), à pareille heure, eton leur a le temps du côté de la cheminée. projet,
dit d-,ýêetêrbien sages à dormir, sans oublier -Mais . si, par hasard, il allait ne pas venir,

avant de mettre leurs souliers dans la che, monsieur Noël?...
-11 viendra, soeurette, bien sûr, il viendral vante, à pareille époque, pendant*

îîîîiîîîîîîîý_ -

ýAâ1 "ýew 4&uliers 1 *avec quelle, ï0i -«sý pa=t8, tout,,

ë. i1ý $il out, Et, tüeiAl4j4ý mlïtzeütl' la nuit de 1ýaê1, týndis que le ete, et la Mère-tles cheeets les dË34 ai minub- obiý&q »l t là-44 à Péglisé, ô
ge les deux peûtfs se ou "15 ù les clodffl ltin",Ut de'.'eýijs a couve eur ahanson de fête, 1,ýs deux tout pa-ý_ &Ue W'Y'es qffiý, tiendrài-ont:,danb le ereux ch4ýt à0u'i', 1,4 'eQue Comme J.

J tite në.scut 'PiW dam le ht blanc,. d'où l'on v'&t4ak 11 r, id'&'-ýrAve8 gens, actifs- à 1G,ým guià ýçëwtQ iý Iien brMér let be" eammes a& la chawum,,,,ce qui lait pêcÉ-«ý-he temiWsout, dun &Uesitl&t leurs-fflents ffltie, ils se mut levés,
bmuYý jou- attention 1 dolàSment. Colette a pris le gýàýd M nteau

Z*1 eïpe, elle-et, maan,, 'sont. Pas. seuls l "I ýpetý p ùr aller, à récole
leolin et col tte, &out el' îUneýi "Iaï Qùel est oet 8 Co onime énveiùlpp.ê Sè14, tôU8 lés de ant 18 porte, ilà,N,àa ili ont - dans un manteau grim, quelle est.éette d ent ajÀ àehors1ýë ame, en ý$e ri#qu îi, ehausùég de WM petits90,eeew, -ot, tout capeline? 0 t'. eut.,ê xi. Mdnsitre eut: Noè1 sabots-

ýet sa femme L. .Mkis "D iô,.ëýàt 10a1ýý Wet. Il fait liién fjoid, à IÀ 16.6 MaiýM là
U;ý, dans, on aô>uIvËrts de notge.

Ohl les bons vigux, eo=é. ile, sé 'U -et vont P4 Mktre
ir Noël de Deie, euxausàit où lé u, gkaJàý Idée _A'

ill ont-leur Ma11s0ný Ils ont' Èair fati- lis 1U8rýheRt Uît Ils 1i* ýUt WM,,"dit As d'eux,. ý Et pourtanti. ils Marchtnt vite poilr ee y6ch'adier,14,Î -de lien gue,3 iow 1' w-a, > e au pour a*oir;
0t',quond i> rentre- ;(IouceTitent, 8ur la pointe du pied; pour ne pas -t«ý1pf de reýénV' '&Vi'àt le "tOur do&'

Xw r&eilloi les- petit#, ilg vont V1ers)ýý,Vî1lagp, Mýi0 par lé CED'un pe-4W qu'élle a eoüs lebrâs, dé =n6 0 -ze pu»M
si sort un pRqýêt i" ý aAýi0, 1w, beau papier. imnk.

Qeeat-(ýe doite'l Ils ie ýtÎ
Xalrrf lui, Colin dresse au'bold dnlit un- &U'1týÙt eUýp«mM le luit d4 Yi

bo'e d0'Uéýro1ae, ç)ýï X)Aý dès fown '0» MMMrýý,,
-t-I we$t UUýÇ40_1 ibum bie tort d"X »*gu,
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lis arrivent à la maison de> 9rfýndýMère, qui Et.lesdeux tout petite de riie,-de rirel et Colette repartent en fermant soigneusement

est la première maison surl& droite. : Es pous- Da 's un, dés sabots de -hêtre, ils déposent alors la -porte,

sent la porte, qui n'a pas dé vçirôu. Dans l'âtre une bêle, pï-pe neuve que- Colette aý achetée avec Vite, vite, ils, marchent en se tenant la main,

brale une grosse bûche ndire qui fait de jor1iesý les,.'Soùs donnés par M. le Maire, àla fête du vil- à trSvers la canip'agne blanche; ils ont le temps

flaînmes rouges., de,'revenir.pour,-sýe recoucher avant le retour des

Colin et Coleuç contents d'être a ivés. sans La pipe de grand-père est si laide, si abÎmée, parent&',

encombre r6ýhau«ent, d'abord leuis doigts et il en désire t

transis 
ant une autre.

Dans le second sabot, Colin met quatre belles

mis leurs ýsOu1ièr4 dJý,tz lî aiguilles à trie oter, mr.,,grand-mère a.cassé les, Et (11jand.les pauvres vieux rentrèrent, ce soir

minée 1 Ireùlaýrque Colette. là, il rent dans la eh à'inée..Ieui-s sabots de,

U.ý 'ý1eà sabots dang ce Càlin, Pour les avoir,,Colîn a dépe 'sé la belle Pièce bois où un mystérie ë v it mis les Ca-
,,è Près.de ehel. bhmche tonte neuve que Finstitufeur lui a 'deaux. aussi.,

qui cherchait; nous -les placeron don

nâs. . ...: ý.. née le jour des'prix.. --Très étoluiés, ils se demandèrent qui avait pu

ýDis doue 'Oëlinl -Dis C'est grandmère sera v -'ir aiiisi, lorsque, ýur les dallesjo geg, ils re-,

-Quoi donc Oelétté e surprise marquèrent, rempreinte encore humide de qua-

-c'est nous, cetLe, fois, qui sommes monsieur -Dis, Colette! C'est giland-père. -qui. sera tre -petits pieds dýeidant9ý

Noël et sa le ontent Ils comprirent alors, et au coin du feu qui-se

_eest Et, màîl),'tenant, que la chýjse, est- faite, Colin mùufàit,,longtemps :ils

Vous difesý qu'il- ne fallait'pas vendre son droit- Pour la crèche... c'est maman quý'a

dur des lentilles, mais que our des gâteaux ... l'ee...

7 Kiki. -,Des bonbo*ýi si.-wus aimez mieux? ... LoulouII Et lepetit Jésiisî.-». où. qWceýt
(amer.). Non... je Waime pas

mieux!... ces, réponses ý oýat j'une et l'autre ab-
Liýy. (Yeiý,t papa quiîa l'apparter.. fallait

surdes_ Une eh ati si ose s i .,mportailte ne saurait
LZa výi .ýtdaýq I&Wieeftudeiý> -dè"tefies misères- aller plii,,cé,,"Salnt-Sulpice... alor8 no-us 1ýaViQus

etre mise en.beancé.ay.ée
pas.Ffëxnýffi.lI- papa à.dit qu7y 'voulait bi9n.ý

Kiki (pensýfj,.: - J'trouve pas ça!..,. Edroit
.,d'aînesse, Cest P'Vêtze 'une chose importante... ', !L'Abbé;,. (aux 1449nis.) Remettez votté ta-

b mais c'est là éhôséý de- Lculou,,. ça me iOgard' ble quittes de la fin de
Henry, ÙÉ pptit £uté,, 7 ans. ada vùtý1e mère le dégias.. é'eàt des bonnes choses.. la: classei plui M me

plut& swX nomb&e Loulou etde Xfki) -

rAme volù1,ëî-výiýe me dire, jceqwa:. fait

Eïki. ý1i:iài m7sien Faffl ý1

Oui,_

'KiM, gAgner du te

que ï8avaiepg; si é étýrit à LOU16u
lui-même. West ce qU$'j) *

re feire, oelOi-lý 4... (11aut--ý lwn",

(Masi par Kikti, bni "lifflaiàtý)
L'a - vendu 8*11 droit ifuîil6fflü w4r un plat..'',;.,

lKiu y Ve4,3ýiit des lentmés...

ul,6'z'-,ïo-Lis di' von u

pour des, leutili.üs, soi, droit d'aînes»e?

vil
...........

Êh bien, trttà., -jý.eùétlciation ail

_7
ýL, Ahl. oi çeuxait ëté P,?Ur deq, I;Mbë. vere et Kiki. Ahl

tagtie9404 _11, Il ý ', ý, - , ' iii114»4 ;s 'Sla àvàii Loulou; ý8ë lOVýntqt Ééttraýdt YëTs laèr
clea ex vuliaires-

,t4 ý,ýjîq WoM1J1ôý (L'Abbé se fè4le sniýsi. Mki, fflùble lienréta :kama», (ýeheM=t _dt
yý nf SeMble, ýqeeý de lýinto

est net; ýmex,"rîiii_ Xiouàý'aHO»A

des pý&qùotsY-,ý_ sa rý),

%
W'se

141Y
ât ffl e ànie plainâé sW'eu

Kiki, (se ptwpitant,,"f4m
un

du cela'

Papa. ii p
op,'iwus

une'
en 4 Ï0

leur sfflt let *01, ýrr«nger lit er&ht ptkbi de-
Al

out, ýîn

z nerue Maw

"»éw"î -Y lés

'lm

NOM
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rtit àerre w la fête de Noél, ci Io Sdeàux qu'on EuRpend au sapin tradMnnnell

d'où les eteq émerge ent, 'Par PROPOS D'ÉTIQUE*E
fois, lias rayons, Iùýineux 'partant des cierges du

P0MýPe eýý ý,tae"" de Mîtu it, d-ana:.'les maîtm-autël laissaient jaillir de l'ombre'une fi-
ux laboureur ou un Mie t profil de

a la CaM giieý au P Une- faible od eur d'enc-e'iis inQntait Vous vous désolez dýêir-e timide, -vous sentez
que . le nianque d aplûmýb vous rend kaýiohe -e

C1ý vie 'fflait iiv(>,C bu& veo_* L' ý ràire - - Fêlégance, Alatï
qUoiL Mon 

côntýa1nt, vous toute

' vient-il Aës blàeine2 r s'ýeh0;ppAJÂtý 'd" fidèles, 'dont Volis ètes doué, et dont, on ne Waporeit.
týé11è, daný$ JÙýq juurýL 1>417 Wtte froide feiJIeý d'hi,%erý 'Clon8ol'EZ-Voùtý, céb.*e passera, suxtolit à VOUB

ïe, suià, eue -»4býoiit'dev&nt le pup;tre,,-Ie ncaire psa4()ý uà Prêoé ýMpèà .t (atre mesure du jugo1w toi" en diait réyangilë du Isa'itLt,' Lùe:*- " ore i 1 y avait M'O'n tw l'on Peut porter de vos Manières,
dëS bergere qui V1RiIJJýQbt daffl

0,11vez ýouà.pers1ùider que beaucoup dehulips, niât tou Vo" Pý""Jýçm ' que la e;s e rd' r à toux leur trMpea'n ses naPerÇueg, paree que
ibl(eiý-,ýl, la nuit L Maladres, Pýqsent 4«,tulnès or- 4ti-41erý peutIftule îairex e T-out i 00up, pji ange 4y seigneur pu- t(ýËti0-n del§ autres west pas constamment, fix8ô

e.ýý4Ue ýréý, rut auprèg
29 yur VàuA. Cýoi1jtinutz à aller dans le 'monde, -Peu

-'deWýge me rappelle Jýü di vodtne- à ns gêtjý, Mo, jus in-pou sentirez xnoi
oulpurs uner firence p Ur les fideks', venite- 4d4rem"

Et à, si sa- vou "êtes d'ans la situation, dý
gi au, un jeune

M'ais ýe râe t quý -va au feu. Une balle siffle -à son oreille4. iL:ce PAtreeetý gu, 4t VýZ4, teý *-'Iëëk k, la, rýVý r-de minuit entendue à p se jette en arrière ou de c6té, un obus éclaté
aÙ1 ConfinSýL 1409es et cQù-,ý e, luila, oin "il courbe la tèfe. < A la se,,0ýà a

place da«ýché ý- iý" Udaii, -QJoire ý111eur taille, il frigionne un peu moinA fort- A la troi-
rà:Vt0, ffl -emt'aux découpant gar leý ille à.býâ sième, 1 tfflsa IOhle. Puis le ypilà qui%,ký et POïw gur Ilà terre AUX4 8 aguerrit au point de Plaieùte'r leg ulets, enfi6à des$4 ý,0t les t'O ux 'étou. leur ôtant son kéýi' e r, ilei ja mort, qui

en, wntre- contre un
4,dâriý le n4î"h=ide _1481, affen ou ÎIM P fati,ý&É SIODMS dý lui, ;u_ýwt reýàrw, il est gai,lier, evec, son agné4b bêlant dans $es,gu6,,k- e l'babitude:ën 4 fait 1 tý0uD1èr.varais8ait être 1'tw de fflberg,&rs dept, fr,4id la nýùt,, d6 en sera 8:ingiý,JV hown1eý de la jeune.j' demandais si je la'aQ'%is paeyoir Mystérieuse eille qui Salone ý.Lâ tî, »

q9ýent s'ýquTTir l'une de
tol Q5ý $1 le 'gaie PL dîtè, qui nýfflt Ipes sans, è4mie èh«

aux 1&.Clililte des 4 PL«r'' 4
ilýue jCuuebý se eance yite «n'Lý7"nce gr"i«oèl

et J"eVÉ, :>,.ië du monde- eûnýMe on dit à »Ri4.,eé" radiemt eommt un 8ol»i11ý
eQut,ý, et te, s»ipathiqueE, lit ne font j4khis Te-

aine- PoUr lesplus 
1 , lue

ý"n1, Voý Cé",er"rý Ah, saxu& &lot au Étmo, 1ýýo1ïî ee es
-»ae

'M àý!àtý lqtmk 24 ômt& th ire

_4,
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prendra quelques sacs de farine que j7aurai eu On marcha ainsi pendant près de deuxNoel dans la prame
soin de-faire préparer., Nous dînerons toùs en- heures.semble, là-ba8, puis nous reprendrons le chemin a:Tout à coup, Q elui qui tenait la tête s'arrêta:Je. dois'tout dbord vous dire, ami lecteur, de Montmartre, de façon à ne pas revenir trqp -Mes boeufs ont quitté le chemin, cria-t-il.que Montmartre est un. petit centre français tard. " Avec des boeufs, vous le savez, il ne faut -Výrai ?d'une quinzaine de familles, sis à environ dix guère moins de six heures pour faire la route. -Bien vrai, je ne sais plus où nous sommes.huit, milles de la plus proche station de chemin Ceci dit et accepté sans discussion, on dési- Mes amis, il faut no-as disperser et voir des deuxxde fer, Wolseley, sur la ligne principale du Pa- gna sur-le-champ les membres devant former côtés de la file de nos traîneaux, si nous ne lecifiqué Canadien', dans les Territoires du Nord- l'expédition, et, en prévision d'un départ mati- eetrouverons pas.Ouest. nal, on se sépara de meilleure heure que de cou- On 8écýrtà un peu de côté et d'autre, enC-6 gr6upement a été établi, il y a un peu Plus tume, afin de se préparer, par un peu de soin- ayant soin de se " hûcher " de temps en temps,de huit années, par une Société financière et meil, -aux fatigues du jour suivant. afin de, ne pas se perdre les uns les autresýco1onisatrice,,de Paris, qui a Qnglouti dans cette A quatre heures, une demi-douzaine de traî- Peine inutile! le chemin demeura introu-tentative des Le ter- neaux, de toutes dimensions et de tous modèles, table.

rain, Précedèmýent ýLPë.- r une Teserve in- se rencontraient entre la "Grande ýiaison"' et On se réunit, et un conciliabule. commença,dienne, était. a t désert quand les pre rýs de Fexpéditioe proposant deb l'écurie y attenante. On entra prendre un coup, l'un des memb'
miers, olons vinrent y fixer leurs tentes. On toujours offert avec la même cordialité pater- S'arrêter où on se trouvait, de couper les "'bran-édie& à la ý.UtaÎ pour commencer, , quelqueig nelle, et, en chantant,, malgré -un froid sec qui chaihes " aux alentours, d'allumer du feu et dehuttes rusiliqeé,, au moyen de perchas et de collait le givre au visage, on prit la.. direction ',passer la nuit là.gagon,. en attendant les matériàque ux néces8ai de Wolseley. -Ecoutez, mes amis, ditle doyeu de l'expédi-bâtir, des maisb4g, plus. décentes pus- A moitié chemin, à un endroit nommé la tion'-qui avait passé jadis plusieurs années.danssent être. amenés. Ab Butfé aux poules "j M. Foursin et un autre de la 13as-Canada, je ne trouve pas cela prudent.Lété se. passa .aînsi:,uax travaux «installa- ces Il Messieurs Il rejoignirent la petite carwm- Nous ne sommes 'pas très aaudement,,Vêtus,.ettîon;'ýTaùtomÈe, 1ë "Grande iâaiso4 fut ter- ne, et làs en pleine p 1 rairie, chacun &it, à même ce matin, au départ, nous navons pas où nousminée, et Fhîýe1r arnva -avec toutes ses rigueurs, le goulot de la bouteille, une ho e lampée, pour précautionner d'assez de couverture& Les buis:-que là ]plupart de ces nouveaux arriv6elde Fran- maintenir le coeur à la bonne place et donner Song ne nous fourniront jamais assez de boisce ignoraient, Neigéet poudreries étaient pour plus dp vigueur aux jambes. pour faire assez de, feu' , Croyez-moi, nous gé-prenue toilis Qhý ýbsý1u1Meut nouvelles. Vers dix heures, on atteignait Wolseley, et, lerions -sut place sans nous en, aperceyoir, car,Pas un, pourtant, ne don effraya., lRien. au selon les. instrucifions de M. Foursin, reparti en une foigi en9ourdÎý par le froid, nous ne PÔUýT-conýraire, on trÎiU,ýA bie 'd nin vite'quelque moyen de avant, lesýt 'iraineaux. vinrent se ranger en face rons plus iien. Cé',que nous 16 jeux àp4oseT aiKréablement les journées d7oisiveté for- du.moulin à farine.' On détela les boeufs et 011 lùizýè,,il nie 'senXbleý d'est de 1 isserý:ý boeufsý_cee, et surtout les: longuessoirées à l'intérieur les attaehg-,ÉLux; traîneaux, eour leur permettre 41leir, Ou « Iù â. fOrt, ù-à'bien ils noïiedes emaisonnettes, Aumi, pendant que le vent de ni la Petite 'botte de foin dont chaque emmèneront tout e-âil-rugissait audehore, soulevant des nuages impé-, eôlidijeteùr s'était pourvu. Cel fait, M. FOur- -ieýý.'nOu5 Wen à 'tù- bik 1 Quitnétrableg:,& neige, firie, les colons. se réunis- sin emineU& tout lé monde prendre l'apéritif' Ideï, avis PTevalut, et- la. Càrav"-ez -go -remit eligaient fréquen"»Irt à la rande maison;", d'aboïd, puis ýe dinex., Naturellement, on reintdujours bien accueillis Pax ce bon. If. Foursini v»yà le thé et on Coinmanda quelques bouteilles ý,_Si entonnionÈ 1Wprésidentdâ la, Société fon4âtrice (10 notre Pe- dé bière, à déf,%ut de'ývÎn> ce bon M. Pouysin pré-tite ëI et que bon de -nos lecteurs teidant, 4ue, ouiý une fois, on pouvait bien da. Ùs: le griind silenobe.,de 1jÎi1aýhënàëpAixiout 0=14 nous en som*ies,.oûrs. Là; eétait. faire comme en France, aÙ le thé est totalement comme ý pourchose narguer lé ýfr.oid1 et lo'bscli-rare que quelque bOuteille. de whisky ne inconnu Pendant les repas. ýfmh4ùx refrain;fît pas sý% apPArition, sur la table, et je vous On mangeû ferme et on but sec. Certes, lesgfflure, ami lecteur, que les rasades étaieftt -nom- servantes dé tatàe,ét, les cuisinières durent se, _wý-eh. 1 mais, dit tout- à caup le M1ýMe:,Qui avaitMalgréee1Rý dg tààiiýire de -Monbnar- dire que lé bénýfÎce ýserait petit- pour le patron etLtoiLý4 chant national det]ro"s, jaU48 ou W'gntetdit Parler dëý RaWke.':e Ù vingt- _dý g, si tous les jours 1 se- il doitcinq cSts. "PA bil â i 't ýut ->.du* P04 eeh :1ý cesi Nogh0ýiteUBa ou ole Neilléé désordoxmée. de ce-genre. aucun des mëi., amis 1Assis al" r de la .-taWe' dý': -,bufflu: Pý les, 'attablés ne W:contpztta d'une seule portion. Et là même VOI to-df à Phé rÉ4ý;jambes -croisées et IR lyiPe entre dents, ces EtIle-ýpaifi,'doncl Je Vous, assure qu'il dispa-

braves Mons, en aeeprd intime &'f'se des créaýi- 'raissait des askettes 'déïnent -aussi api .09, Alloe dnfants de 1*PÎýcier4 modèles,'Parlaient avec animation et gaie- papportait. A 'ce proffl, je me souviens qu'un '012tormateZý ýpugiý ý tantôt deý YiLvenir, de me4:àfýàiR a voulu, un.ýd8 ces' jours. -em,dont UË ne voulaient envisager que le côt6ïa- ,âejl.-ter vache grasseghez un voisi,* ûtigidgà
..La trouvant der taille pluOt petite, il, 1,4 dit, au.,suiýuit sonnait que.18J " ion, le Plus wnde 015 lut Vmilnent MagnOyeue ifiqile, au

gonven -ý,àW pias elkedre sIàn&m, à se sép 'ébr lui diteà dýý Jiumense e p4ture, IlIl faRa# bien ee *Ériver là, pourtajif. g pwMeo,ýehýt 4i béali, ,ýhantý lier coi 'rpýupýe, d'hoipmeo,ýnier, votre f4mi e Ue8t pag "mz ilombreuséDe f dé main w6dpâý iëut. ;pQur manger toute eiete vadhe eýet hiver 1 à la foi à' la mer,24, eu ce M' O_et, ý8ux une 11Mifýtio'n t'ýute ýordiale de eè- bon ---Comme ment, deg'i"'eh
nt ri ffles;'du: froid et de la praixi«

Fourain ý,,dë 7w, ï4s 8e gêner otS revénir, -7--ýi;ffl itra L0 chant montait, approprié, sublime,p nQais,'ýn» lp*ngent que du pain L. 
rêp6W

chacun, t le collet' de MM- de faire tomber l'infini par les ýchom sans W la Vwxl«,pabtoiý'-' es, jammiff, avant cette 11ït, 4 un aval <lûde 1ïourrurfr éta1eUt'0ný, leje de savoir lu, ceux
*us à MoI té ý,M ahWý 4,1ý'tâble Y-6Îý .en de chanté avec plus de siucér ' itéý

la casquette, sur Mur&, rendant mieux l'expression.
lé# et' lis dans les Po. Et, au filen"de- séleverde iible auuitýt'bdî. Toue W caetiques dë Noýë1

«,49aalt quelq ue air iýê ima 'pne pipe, et du contÎnttà
boule- &,causer et à rire haut, t'ont end v»tïütlalýôý-

_ý '00a" feille de cognac que U bôn M Fo-urein a-val
Que, ý4 ý6]à 4oe bien pris gerde de no VWoÙb1i0ý e pa&sant parý,7 t04 à

us t 1
tulie IZ48 les diw, rales petites,

ý4,-qne p J't'était. men trois, heu-1 MI-rkeuJe orêio qu'il serait _pnÙ>àý e4ýà: route Le dernier refrain --vew,
«ëit6,£oi8, allaient encffl 4allm le lointain, 49

M kn *pwmlg, et je puit *Quo dite qu' À »tour qwkllaller. 'I quatee ttrtaine di8tÉýwe
go la 1oý,_ Les, boeulw se 'di

nuît ,,ýfn4 et on 4taw éneor_14 nt, kW de auvier et de- le' laý1 7 Bienot'il fallut ee fier à nro-
Y »énimê nous, On Xila que 'ppur suivm le chemin, trUb*eý±;pq0 2*4am la ville, Je roue ppu

et son
aý 4éI»ft,4, Ou Mt Mieux, d»Z a«crantý les O='.,

d'a la 1ýàWe'. sik maiutiendraient *e
(M je, vom pro, 04% UË 1iýut de èatmût,"

Yb;;& qué 1>&M 4em 'oubliJéý Men on-
raeaüt w de"

1 e-b



ATIBTTM UNIVERSEL

MOYEN DE DlONNER AUX POMMES LE
ýGOUT DE L'ANANAS. - Renfermez les pom-
mes auxquelles vous voudrez donner ce goût fin
et agréable, dans une bc;îte, en les dispersant
par couches et en les entourant de fleurs de su-OUR N LECTRICES reau. Les pommes doivent être saines et lw
fleur de sureau bien sèchr,. On les laissera deux
ou trois mois dans cet état.

CHEZ NOS MODISTES Encore une'originalité- les longs voiles faits
avec des fichus de chantilly attachés sur le des-

Les petits chapeaux simples avec lesquels sus de la calptte et descendant en cascade jus
nous avonscommencé la saison, les canotiers qu'à la taille.

Les chapeaux noirs se mettent toujours, ceplus ou moins or-nés, les mathurins et aussi les
marquis de formes variées qui plaïsent beau_ qui ne nuit nullement à la vogue des coiffures
ýôup, ý ne peuvent plus répondre à nos besoins claires; les feutres de soie blancs auront certes
&élégance. beaucoup d'amateurs, canils sont très flatteurs,

Vère des'visites, des iréceptions, des sorties ainsi que tous ceux de nuances pâles.
du soir, va bientôt sloilvrir, et il faut que nous Les fleurs ne sont point abandonnées, toutes

-songions ànons coiffer coquetteindnt. Nos mo- se porteront; on verra. paraît-il, des caméliasblancset 
rose pâles, fleurs de serres

disteiý ont préparé des choses exquises; les mo- ul seront
'dèles sont si jolis f tout à fait de saison; ils ont du reste une grâcesi vari6s, que le choix est di
ficile, ma foi. particulière bien faite pour nous plaire.

Onne sait si l'on doit plutôt donner la préfé- -------- -qb-
rance à ces bateaux ou torpilles en pelu-

CARNET DE LA MÉNAGÈRE
Travail de detitelle dýlr]andeav-ec ornenieiit de perlea pour lecél.

MANgRE D'ACCOMMODER LES IRES
TES DE VIANDES ROTIES OU BOUIL
LIES. - Pour tout, ménag1ý riche ou pauvre, il PUNCH AUX ORANGES. Ouvrez par
n'est pas d'économie qui ne soit la bienvenue.. uùe fente d'un pouce- et demi de diamètre, le
Cest pourquoi, désirant faire ýlaisir à nos lec- dessus de huit oranges, (ôté 'opposé à la tige.
trices, nous indiquons aujourd'hui la manière Videz-les complètement, essuyez bien el placez-
de faire un bon-plat avec les reliefs de la table. les dans de petites boîtes de carton pour mieux
Après 'avoir débarrassé ks viandes de leurs os, tenir de niveau. Sur la partie ronde enlevée de
hachez-les en y mêlant un oignon, une gousse l'orange, ajustez deux longues pailles, en croix,
d'ail et un peu de ýersil. Assaisonnez à votre les attachant, ensemble par un ruban. Mettezgoût et ajoutez deux oeufs crus. Prenez ensui deux heuices oranges, au moins -es d'avanee,
te un moule ou une casserole en cuivre dont dans une boîte que vous aurez remplie ýè, glace
vous, én41ý4isezý le fond et lesparoïs, avec desý et d'un peu de sel, mais pour fie pas geler les'.,,
poni3iles de terre, que vous aurez fait cuire à écorces Versez dans un congélateur unecho
legu, et-auxqudles vous purez joint un peu de pine d; jus d'orange, obtenu de la pulýe deEL
beurre après lffl avoir assaisonýées. 1ýes parois oranges vidées et qui aura été bien filtrée. Ajýuý
et' le fond de la casserble étai* bien enduits, tez. deux roquilles d'eau, six olices de sucre, une «
vous placez au milieu votre hachis, que vous, re- demi-,roquiUe de la pelure de deux Qràngc>s
couvrezavec ce qui reste de poinmes de terre. le jus de quatre citrons. Coulez le tout et fai-

'w Couvrez ensuite et mettu au four. Pour ser- tgw congeler avec glace et sel autour. Au Mo-viril vous pouvez ra erenverser votre moule ou votre mentýde servir, remplissez les 0', uges t serve«
un plat; vous obtiendrez ainsi un de suite. Les pailles sont pour boire le *5

"ehe, 4le soie 1 àý chae4 S.UI.ýer 0' qt appétissant, gâtea-d doré. les oranges.
ilets de ý1bmee1'on a44'77L ëtý:

'tHe ëolonel; où-, aux g-Tiau'des, -,empana-

UR culot.fësý-1ký dont 6'u, a-ýü4 annoncë

unelit, que c
104gu es 'ýÔ

C-41Sà -dé ituré pAr eX,ýea"

itletàjlle mai's'eu çr6néral nous les voyons
0eý, ý,tr4à leligûe-4; àt tuee l se C,3 nt

eh dueaplý&IX, d1ýlie, sce>ý - 1 . .

1»*àesý dýgMà&eg ül.,
ÏC 4',

des gar
f, Qe,41 em- 77-

4
'f 1 ' q1B:ý.XE .IMAIM , .: .

À,4«"4ý" i1ýiW UeWN*nt' ROU POUR EýWANTý'ý IR ý'4 8
'd'é -guipurë,ý-st DE 3 A 1 ANS. -'M eeige bleu matelot nu, qAï ý#tuie monte,,à wié longue1to jupe est oerclée de galon% bl4nco,,tI un -np.8,eei ure de 8oie molle p" derri!ý et Ut>ùtk à une blouse unie qui bouffe dan* 1ý'Ïnue iut IléýA' re, coinffe l'indique le croquis -vu de, doi. une efflture ronde (Voir le croquis du d'»)

'tn'CGI pliw en, ta:ýàJw et bordé de epuTe 1>1 4ë drap blalic, piqué au b,ýrd, et crava;w
"n0ý est #Ôi'e blanche, Manche peu ampiê,,d*týiï

par' =,bmelçt de soit et temiýM un poignet li6w ýe keon%, 'PlaÉr" âày0be peutvolant on dmý blafic.

y
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LA VOCATION DE ýB01SSEý&'u UN DINER DE NOEL À BON MARCHÉ

FILS
e!

Les prévenus traduits en police
xcorrectionnelle -présentent souvent

des moyen$ de dýfense qui stupé-
fient littéralement; mais il n'y a

que les.gamins de Paris, renýoyýs

devant le triblinal à l'occasion dè

menusAëlits qu'ils ne peuvent nier
trouver

mat4riellement, pour

ces atténuations qui auraieent dé-

sopilé le poýète gr6è. le-

quel mourut de rire Un

ane ma ger des figues; il est VTýail,
1 8'tr 1, 1 lx-sepqu il 1 - - k% . . .......avait 

qu 0-vingt.di

(pas l'âne, bien entendu).
sur le banc un des gami

voici -ns
esti Boisseau

en qu 1ýi"- il se nomme

et- a onze anisý

3L le -prélaident. Vous, 117àvez les amis Pipenterre et Grebouf- 1.19 se mettent à table et font un Ils s'en, wut tellement payé

jamais été condamné î fi,, à Výeure d-u dîner,. le jour de repas effrayant, les plats succèdent ne savent plus où loger leur ven-

Le Prévenu. - Nol', M!Sig*, entrent dans un restaurant, auX Plats. tre; le garçon est stupéfiât.

encore. séduite par pair idiot du garçon.

M. le président. - Ah! pas en-

ffle; mais avez-vous été Poufflivii

Boisseau. -,Ouiý Yétaià tout, petit;. vôtré enfant, mais, delui donner dé bons con- Il y a Taupineau.,qué -,kon pèn

il y a une vache qui e couru ap-rès:moi. (Rires.) seik, et surtout de bons exemples, dp meilleurs a un état qüé je

-M le Je, vous demande. ' si les Wen ce mome4t, le Père. - Qu'éâtýüë qu il est

-vous ôirt inei,4:4eelquefoiB cliez; le com- 'Le père. - Xoý 1... qu'13t-ce que je fais? BelaseaiL Il eatý logeur, (Pire'$ 4ùs..l1iùm

s êtes -ivre. 
e_

Missaire de Policè Î ýM. le 'Président. ;Voý1 ditoir-

L'a £ois1duýc6ute4u seulemente, Le père. - Ta! hiý une tournée avec un inar- -AP]PrSüi:làgenr.ý il. est à tuerI.

cliand de vin, dôntje lui avais donné mon gar- Le' 'rrîbLtýnal, jtgpeti que je 'pr"enp a ý agi.

Ile Pr6widient, - Oui, un co 'dBU sous, çon comme appreiîti,ý l'ayant déjà placé c4ez sans diseerilernient, ordonne (î-u'i 1 sera, reiidir'

que vous avez: volë- àTétalà9eý.d' be Ue- -cinq. ou six marclands de vin; il n'y reéte pas.. 1101, pý, qui le Mélame,

ie 
lJ.,Pèrý au sortant.) qu

Kle préaident. -. VoItis me peaissez y resiý en fair0ý de cet enf ant 1,
Boisseau. - îài Pour. M»i, e47 ter V lest én.cé.iàl en, effet, qù :,vous

tait Pourý rÉiLÙe, au donnez l'exemple. Avez-vous d'autres eaAnts?

X le président Q-Weèt-c« que Le- pèm ýJýen ai dm, RENSEIGNEýMIPMT MINISTRATIF,

efaupineau
Boisseau. -7,aVsieu, 

X È. idý."ést limip oye au
U lwe. DiXý M femme et moi. (Ru 0

le, haZaý eDeetàge, alors M. _Îet u Prendre un eohgé l'occaslqnL 'de ]a
*Mý ie.P.Éësident. - je peùse bien.

voudrais 'bien M 'heail -c-ýute1a11, de son-pýre, c?était
me dit. Oh f Le péi-oi - e0m, Înala c'est ffl r veus: c

ýoémmë Alors, mpi, é1l ai vu lm... 01 . .. . e qýi r1woinsy duTée que 0',
qwavant de se remarier elle en avait quatre.

1 .. .

.:ýý :-vite 
monsOI6,- 

et avide 
de i 

ut

XI le piégideùtý - Et vous fàveý pris à 1'6tâ, 
dev6i -lui

M. le président, ça vous en fait donner.
Ulâr, $Qu Ictef delumau, qui,

tait- presqu 
-p u&iéaýM

L& i>biý, - Oh i lion, parée Élue qllâIlLd M-1 '4Mses deUgldEL dé
cfflidéré ses eu sý

à1ûle Ida époi fa fauts 
1 ý

t_'lýâge InÙr 1ec01ag6ýPrenait des pro Y
Aquç' tombé ne ..... qllietalitês, lui fit reluewttre

l'e p]ýw(lent.; Enfin,. rédamýZ-Yoloif"- tktiüks niots:

erti:ee, à la baxre nous tîi;e leil eÈ
-tuas 9pprendle 'de tant que ýsùu

e 'qui, ne compte père, (à Son vffl
un état, à la fin déî fins

us -ne lKurveilliez dolk , Boiseleau. Oui, p1pa; mais pûý k4fen nW_ -
AIT TRIS-UN-AL

Olât L.. moi 1ýý Cet enfant taiseu<" Y. e
ro., lé lui -Prèe3id6nf

1jéhe, nué i1cIt01ýý1 1eýI, fil0 Tuen a déjWýtrop;, de QoMmeà

.veria$.Çâ en Jýlé,*4 peux ipourtRùt ffl Weetut, ser de iaýXî 'vollsvoycZ q,4e
rtnýap eoil 'nom.

3Lý lé pfîs se& un gue

Le jug6.

7

1 KI
ýA 

7rre

ý eo

er

el
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quillité, aussi vais-je prescrire ici
quelques potions calmantes. Avez-

vous de quoi écrire?

Le docteur fait son ordonnance,

et la remet ù Mme F. D., qui, avec

des éclats de voix terribles, gour

mande durement la petite bonne,

qui vient de casser une as-

siette.

On cause quelques instants, puis

le docteur prend congé. Mme F. D.

le reconduit et, arrivée sur le Pa-

lier, lui demande tout bas:

-Et quand faut-il lui donner

ces potions, docteur?

-A lui? Mais jamais de la vie,

il n'en a pas besoin, répond le doc-

teur: elles sont pour vous, ma-

dame 1

... Qui, le rencontrant, l'empoigne Seulement, le pauvre garçon, en Quant à nos deux farceurs, ils AU RESTAURANT
par le bras ý-t e met à crier: " Ah! retirant sa serviette, fainit tomber en ont ri pendant sept ans.
c'est, vous qui -ýpaierez. " En effet, de stupéfaction et garda le lit pen- Le consommateur. - Ohi la! la 1

c'est lui, le pair-oii, qui a payé. dalit trois jours des siiites de son ce poisson! quelle odeur!
émotion. Le garçon, respectueusement.

Monsieur est difficile. C'est un

morceau (le saumon qui a nu,

A VECOLE Alors, le garçon reprend, d'une voix de sten- il y a trois semaiùès, le grand prix à- l'Exposi_ý
ter - tion Culinaire.

-Quel est le ýplurie1 de enfant Bien grillée, la côtelette, bien grillée!
-Jumeaux 1 monsieur,' S'écrie une des fortes L'insulaire, étonné, appelle de nouveau le

garçon. 
HORRIBLE JEU DE MOTS

-Dites donc? C est la même chose, grillé et La religion chrétienne peut revendiquer coin-
P0LIQJý CORRECTIONNELLE rôti ? me siens les quatre premiers présidents de la

-Mais oui, répond le garçoii, en souriant et République française, car Carnot est un
pas tout de suite rap-

piorté au de police le porte-mon- sans malice. martyr et ses trois prédéceseurs étaient. dÉ'..

naie qUe ieures et Le grand chimiste réfléchit pendant une mi- mi ssiormaires.

nute, sort son carnet de
demie" du Boit,?.

notes de sw, poche,ý y-31 était tý0p tard, monsieur M président. ROUERIE FEMININÉ
inscrit. Orillé-râti. Il

Iign4eMain,,..,il était vide. àchë've de manger, paie
et sort,

Quelques jours après,qUýB§TION', BNFAIÇTINE
Davy etun de ses com

-toutes lé atriutei ivoulurent as-
our, par hasaiý, a-

'd; -Çlk était restée chez elle siste.7- i une représent

entre ses deuxý'petite8 fîReie;ý )'une âgéë de. huit tien à l'Opéra. Ils slar-
rêtèrent quelques: ihs-ans, Pautreý deSept.

-Dis-moi, petite mère, à tantg tâbleàu

-Ur ê3st-ýe)1e 'veInue <î ?. où t. inýcr' iýs- les prix

A trow heures' de -Mîdi. dee::ptiee,ý,, et ils Se dé.

De 90111tiol
loge

'Aýttende7, dit, Davy
en ET PRXFAÇ:ý

Un ee(ÉCeumC> d'une-
ý vQ11Peu>iýtJý,' fagon qngý,

Prouyp, dit-îl"quil ë4 ù'n qtà, est éeritýë',' je
ce IpýrkTIc'est qu'il, # M, 

1 , ý 1
Et, sans, aucun en>,

dit- un- àëôu$8tële, 11ve XZas, 1

rien, s'il eitý,twn,
Pâs

en X1 entré

eoi 11ýi%

putË"ë avocat pas fort en lit' ure-e. 4?i4" k,

" -éë êtait au détnt de la,
ne «11Ë uvre est. a

Ja ace

l', I, llv

al, _141NJE lui 'PAS Dum wü

'&,Chimietç Davy, 44,,
son moi "]>im lieeur q%

M& lie bw

L t de sui-

se Méetftlne chez

le au"t'

-coup les côtelet 40
IN Î_
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DEVINETTE D. Pourquoi Athènes est-elle comme 1111(11R écr êation en Famille 'mèche de -chandelle?
-R. - Parce qu'elle est au milieu dé la Grèce.
D. ý Pourquoi. les pages d'un livre 'sont-elles

PETIT PROBLEME comme les jours dtin'hdmmê?
R. - Parce qu'elles sont toutes comptées.

C 1ARADE

Poussé par la, soif du Troisième
Jeannot s'embarqua, pour lEntier;
Là, creusant au pied du Deuxieme
Il ne gagna que le Premier:
Le sot, regrettant son loyer,
S'en défend par le Quatrîéme.

2racer, sur ce dessin '6 lignes droites d'un
mouvement- continu, c'est-à-dire sans que la
plu= quittÇ le papier. SOLUTIO DES PPOLLEMES DU No 86

Cela de façon à-passer par les seize points de
Mots carrés.ce deÎssiný

A L B U M
L 1 A N E

ANAGRAM-ME
U N I T- E
M E L E EC'e8t à mon coin que le bonvieux Cherchez la Maîtresse.Vý S'entiort pendant, queen veille-- Enigme. Chêne Chaînegrillon joyeux MOTS EN CROIX" ,a Jeu de, Dames.

Prés du bouïl 1 1 on 4u;e Von surveille. Blancs NoirsAvec les lettres suivantes former deux mots
38 à 3ý 412 à 53qui, disposés en éroix, donnent leý noms d'une 21 - 14 20- 9

'Le, rire iwourut iléprimer ville sainte et de la province asiatique dont elleTe3 souvent me d;latç, 32 eý 19 56fut la'capitale.
va LAY41. 41e. supprimer 40 8B.. 40

-pour comme un acrobiate. AAE E E 1 J L L RSSTUP. 66 6q, 66
65 59 52luit, en wai &-lez plus d'un marchand 70 64 bs 711GALEMBOURS:".Se 1-i-ouve atteint ptýUt-,être '33 27 71 24'Min vice qU on Wer- va cachant D.-Pourquoi le roi est-il semblable à un Hyre? 89 2 45

et ýýeuU e»ert pcift reconUa1,ýre. R. Parce qu'il a des pages:1 72 igagn

Aësultat Jdu, 40ourlo 03 ]i,ýs àoiutioi4:.,bon»es eiýgnf fort nQuib sei4
Éfin de, donner ýsat1sÎaýÂîýe à tôûi: le rnoiýdeý,

Nous Éômmes, heureux nous "bliôius ci desssous les nýms ý à08 personnes
eoi1mtater lý, se quil ayant envoyé une répon-Eýe juôte, p'ont pas

%uccý$ que uqtre coJ2ý- fg,ýoriséeïm par le sort, né peuvent 1)r6têji-'
cours a remporté au,- dre,: a ir, u prât. Espéïons qu''='ë autre 1ois

ès de tic,8, lectë'4xs elle$ seront' plU8-ý ehance11iýee
q:Oique 10 prix suï-::: A- Fréderick', Québec; C,-J. Biron, Saiýit-Pýns-

a8sez qulil cal; J. Laganiùre, Montréal; jk Paâlý Montréal,8tutieg premîerg à en _eBlanch Te Auý
burn, Lévie; _L-P. _Mic

pr,,m»)j7L$ nos reme Trois-Uiviýreis, Daniaýe Gagnon, East ýCümý
'raè:6u"vu bridge;M. L, picard, Québec; Gencst
oUtý pôrté à ee, 9ýnre de eg Saint-François, %euee, MantiùeRoy, Moht-

1 Î, zéal; Fý-XU ýpfteAe - týXU1» car ' ce Z 51
côté, L, -T)ufm4Ên, 'Saiâto
Anne &, Bellevue; 4me Aý eiieite, "týýC1u-
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bert, Oitaw4On 1
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couvent... il est plus rouge... et moins luisant... Lily, (avec dédain.) - Tu n'sais pas c'que que cest pris sur le temps de la récréation... ni
(posalit soli doigt sur le nez du petit Jésus.) c'est qu'une méditation?_ pour s'amuser avec son frère, puisqu'il est seuL,
C'est-Y d'la cire?... tiens!... lion!... on dirait loiilou.,- Qu'est c'que c'est qu'qa ... L'Abbé. - C'est lui qui a demandé à être
qij!e'e-st râpeux!.,.. seill... auparavant son frère l'accompagnait...

Maman-, (tâtant aussi.), - Oui... c'est lin peu Papa. - Ah!... Loulou médite aussi?_
râpeux... (Trouvant que le petit Jésus est froi- L'Abbé. - Il a voulu faire comme son f rère...
dement accueilli par, Kiki et Liliv.) Mais il est mais salis entrain... et seulement par
très joli tout de même!... esprit d'imitation...

Papa. - Vous le trouvez bien?... tant mieux«.. Maman. - Hier, j'ai été.voir Kiki devant la
-parce que je vous avouerai que j'étais un peu in- e, r è eh e... j'ai entr'onvert la porte... il était pros
quict_ il lie vient pas de la plaèe Saint-Sulpice. teriié, baisaný les pieds du petit Jésus, il sem-

Maman. - AhL. pourquoi?... blait en extase... Je suis comme mon mari... je
Papa. -. Ils 1115ont fait voir des Jésus ridieu- trouve ça un peu inquiétant...

les, qui, rýssemblaiéllt à des petits singes_ ou Où est-il pour l'instant, monsieur
d'autres' ràndè: eoiimte'ùli enfant de sept ans...
Il aurait faUu-Un lit et trois bottes de paille' L'Abbé. - Mais à la crèche, précisément...
pour le coucfier_ et je l'aurais cassé en le fai- Loulou. Non... c'est-y q'uelqu'chose dans Papa. - Je vais le voir 1... (En sortant, il.
saPt entrer dans la voiture... lis n'avaient pas l'genre d'la hénéffiction... ou du sermon?... eroiseý Lily qui rentre du couvent.)
de t'aille intermédiaire... alors... je nie suis rap- Lily. - Non y a pas d'chant -ni- d'musique... Lily. - Où sont les frères?...
Pelé que j'avais -vu un Jésus très bien en pas- ni d'sernlon...-on n'fait rien dans l'église... on va L'Abbé. - Louis est à la salle d'études... -salit dans la rue du Bac... etje suis allé le cher- Henryýdoit être devant la crèche...

seulement s'asseoir devant la crèc e..., chacun
son tour... Lily. - Encore!... il y couche donc 1...

maman. ý Où ça?.., Loulou. - Et puis?... Papa, (1-entrant.) - Je n'ai trouvé que Lou-
Papa, - Chez un- confiseur... Lily. - Et puis, on réfléchit... leu qui dort profondément...

(1111 Peu méPrî alite.) Comment?... Kiki, (intéressé.) ' Tout seul?... L'Abbé, ýriant) Ça ne m'étonne pas!...
îý est en sucre L_ Lily. - Oui... c'est ça qui s'appelle méditer... Papa. - Toutes les bougies sont alluméesi..]Kiki, (regardant le petit Jés s avec respect.) c'est joli, cette petite crèche!... Par eýkemple,'

u Loulou. - Moil' j"M'endormirais... s#L.
est en suexe!.,. Kiki. - C'ést-y longtemps qu'on médite?... j'ai eu une déception en revoyant mon enfant

Papa. -ýMon Di' u tes petites, dix, minutes ... y a des Jésus... je le croyais mieux que ça...
eu,,oui!... il est beaucoup pl's Liýy.

Li ceux qui soutien cire... et quand la cri- grandes qu'on laisse une delnîýhe-ure ... Lilyý - E est très toc, ton enfant Jésus...
C'lie ý ý5era f inifý, on le donnera aux enf ants di-1. Kiki. - C'est très bien, 'ça,'très. tien que Papa. - Je n'avais pas la prétention que cefût un objet 

d'art... 
non.. 

mais il Ë2avait

'11-le, , rge, qui seront enchantés dé le manger... j'trouve- Combien la laisse d'temps, paru
Pourquoi pas. Dot' crèche?... aygir des traits assez fins, des yeux bien bril-

Vous: savez bien que -Li .14nts, des cheveux bouclés, &à petits pied
votre iiiaman 8 et

nie 'velit pas qiýevous mangiez de s-uereries,,ja- Kiki. - Nous d'vrlons d'mander qu'on nous 1f, des petites maihe bien
fasse méditer aussi, nous?...

Lily. - Ah! ben, flûte!... c'est assez du Maman. - Mais oui-
couvent!... Papa. - Eh bien, il

Kiki. - Toi ý aiissi, týen disý des Mo ts 1 ... Si est horriblement -;Ohàým-l'abbé 't'entendait, t'écoperais, v .... gé!... les YeuM'sieu al (A X ont rair
maman qui rentre.) M'man?... vitreux, les cheveux,,

Maman. ---ý Mon chériL. ceux autour du front,.
combiel'a d'temps: e st r,

quëll, va Te e sont- défrWs... et pui
di8, la crèche?... je ne sais comment ip

Mýtma». >ý,-, Mais... une semaine.... péiidûnt la- Re fait, mais il me oemi.
q1nelle zouà vienâez faire, le matin -et lé soir, ble à la fois fimitýel et
vos:prières, devant le -petit Jésùs.... Ce "re 'alourdi... il a des petits

sorte de petite ýrdtràite... imembres de rien' du
Avec des méditations?... tout, latais "aéfürmés.ý. il

que tu dis? amaigri et il S'est empâté«.., ses petits doigts se...... . pa'c'q 1 lié, m "mi an 1 , àu pouvien 1 t, on cordonden t, son peth'nez dimlùué Ée:,iioiedtiiàde voýï depits.- elle- q
nous dit.- eÈJýýtouye ea-tiýb bien s oües -élargies...' ç'eet., très bizarre 1...
Vous ete6: troýP peiits Pour M"tér VAbbé , que... par hia-

lies eu,ýirerie 1
Ëýt-Ce -qu wl gTàn<l g4Y,ýQU ý cqyarae

çw 1) Ëýki- Mais Pwdu fôUtLý pourý Papa, - Pý0urqUe1 ris4uf
m0i,ýw ''Lily, - 1DýaeqÙe msieu faW vient d'avoir.là

Moil- iddoii..'là
abug4).

Kiki', ele YëlUý,, din vous Pauvaz v«V Xikiaý1ir4 , , 1 , même-
vàis-ôt4r mon 14Q pg> bigot' pas , assez

ýet piog pour infflter wil ee ferineeort
il rw le prie même% u i t, > jl iémpsý-ii-Èlw Tesus

Papa, eulesece èil fait f...
le,

pas veux

GYP.

VOXPAST ft
ait

eî la»9ý0 d'üà t44 ýwüs à -ce,
Il. - , wis-kàrcfflý$ Ue üf3tve luit auciel, et d re se "Aète.jmi )ýîeUX, l" autant je sqraiý d4oléor, *111ýI ý 1 -

ef, bu c ýst ént d,ý8 bi. IJÜ Ilota)ue qui p»Màit Jit à ll" rit-pQéte
iqe4 "eu et, bëîûln qýli. ZýVeg à1ee,ý des MR" dans les Maîný

Jeî oh«t", 40ouetta hý*aTâ dès chemiýg7
Q1"-!",Zý lun - , 1 @Û"IBt ta chimériq[ft

et ýàyirqoiê!t4i- Pi eht le
répond vénfant. t&

a ý_e U4 petkk.p 'Voyu-mvous Cette étoi1eý au lùlntÈir4 âý g*à

ri -- Sàti doute 1
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Professeur. Si quelqu'un don-

nait un billet de $10 à votre mère
et ý,,otrepèr2 lui donnait un autre
billet de $10., qu'est-ce qu'elle au-
rait?

Tom, ine syncope.

Un mendiant se promène sur le
boulevard, tenant un chien en lais-
se, et murmurant d'une voix do-
lente: Vin Tonique péruvien

-Ayez pitié d'un pauvre aveu-
gle

Les sous pleuvent.
En Passant méfiant envisage le

malheureux et lui dit avec sévérité:
-Vous avez l'air d'y voir bien

clair 1
011! Monisieur, répond le men-

diant, ce n'ýst pas moi qui suis
aveugle, cý est mon chien!

Elle, Je ne vous ai pas vu au
ulariage de votre ami monsieur Entre bons confrères:
Siinon. -Avez-vous lu ma chronique ýde

tu.-C'estque.je nýa1 pas pour ce matin?
habitude de me réJouir du malheur -Je l'ai même lue deux fois.
de.'mes amis. -'Oh! cýest trop aimable. VýuS

Me gâtez.
-Pas du tout, cétait pour-la

POUR RIRE comprendre,

T1ýeuLier: docteur. Notre Pa- -Pend ' t combien de tempslieut du qu 1 a une peu 'bleue de êtçs-vous rest,6s à Rome? deman-
nl-qerir fiche. dait-on à Mlle- Bçllç>ltonldocteur-. - OuO En- -Oh 1 une sem

emç aiýié séùlemeiit,-ýol
en- ler et rétovY",S-1ý1i Èûs ur, répondit-elle.

-et vous avez pu.tout voir en'si
-peu,. de temps?

ý-c-ertâineinetht, car nous étions
ýQýe PerLsei.,Vgué trois,;ý Maman -vieitait les musées

ýd>uA bý=e. qui enterré une _feýà__ pendant que j'allais voir les.monu-
Twef inents, etque papa imstait au caf6l

mêm soiTý y 'étlidler les moeurs du paYqý- 14X40

Peut '#'S
"un 'iý1trep dé ql4#.e. se trouvait

dimanche deraîer à, la meffle a"
sa mère, et lýo qç' ül. semblait u x et M ,les Rh u

-FHiý ta prière au boil Diem_ I<ndigesti" Troubtes lt$rffl x et Matadie de Cour,
V4 eh Quelques iiýst4iTitS après: WNO DON LORENZO' ëSt MerVeIll i et â6tit-leux.

lerré aveâ liw ýai fini.
00w, lâff le toMque p6ravien ëst 1

un. fin àutrft",,Cý )ýe> Vùt trèoplaioafit, et quand il «t
ý,wè2wX1t trob 1Xý; Vom à Výn èàt toujours effoeif,

'ère, eut

OUMence wî ýdo

à àw aïm» ài adiiiw
erm, er aï te

»tWaé.
T&à in 4inuqnt oâ b= ltw-xi n4unm

à1t bon »îê-üýÙM àla bonne imaté-
jujV. RAV L j t<>Ùtefi 1« partw,ýîîýl C_ý111-t1pfka lewes VW10

ob4% tous les Bouteille

à de ret0,ýrî uaîe qui a 1d'Sni à son Cumt
au, fàîý, ee, 'il% liemauvaise 4ualito.

dit-il, je mai bw4 aidevl', r2i = 'eaume,« AouxU POî», que t Motq* on idoyelt, nous
pe

Cinq 0ýMt8 fralffl
d»dau pour

4r,
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4ve Ife jifine

1j
Celle corbeiUe M, siemble, par

'Ses ýroportiors. plus indiquée que
ses mtgnms sabots, pour recevoir tous
les cadeaux qu'elté alleild du petit

Xàus sommes à ta veille de
Noïéi. La petite Fifine traîne' vers

à1rè PaÉlo corbeille.
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Quinzý-PiIotOs: est assez éloigné de la villa Gau- sus de ses anneapx, géométriquement enroulés

Le Diable au Réveil1cn, bert), nous fîmes plus d'un faux pas dans les dansla fumée chaude.
fondrières, et la lanterne que le mulâtre Zozo Lèserpent étaitlà, douillettement rangé com.-
tenait suspendue au bout d'un bâton s'éteignit me le boudin, en rond, chez les charcutiers de

En France, dans les villes tout au moins, le plus d'une fois. Paris au 'moment des fêtes de Noël... C'était unréveillon ii7est qu'un souper comme les a eutres, Nous arrivâmes bons derniers et nous glissâ- serpent, qui avait pris -line pose, dirais-je, de
un peu plus prolongé... 11 n'en va, pas de même mes avec précaution parmi les moricauds ac- s i
aux. colonies françaises, où eeý repas tradition- croupis au fond de la modeste nef de planches . Nous, savions tous combien ce convive impro-
-nel siccimpliqué parfois cnome d'incidents dia-- et de torchiset le parfum douteux de leur aca- ýisà était peu dangereux.
boliques,0'11 iitiores'qiies. jou épidermique que surmontait mal le parfilm Nous contînmes plus notre hilarité. Mais

prodigué de l'encens. elle ir-xita et scandalisa Mahmé-Jane.
Le brave abbé Lebel, un excellent type de icuré - Vous, moussié, préssé li l'au binite et li

la campagnard et créole, primesautier, bourru, à arrosé li démon,
il y a quelques années; je passais môn été à

Poccasion. coeur dor et orateur sans élégance Moi, mais ma pauvre Mahmé-Jane, je nýai au-charm;Lnte famille que
a non sans originalité, le brave abbé Lebel,. cun'earactère pour cela, je ne suis pas prêtre.revi apees une longué -séparation. idisons-néuà, a vait déjà entamé son sermon pré- Li fait riýn, li diable, li peur de l'eau

Uest avec délices que je me retrempais dans

cès moeur naiýves semées de traitsp de contras- liminaire de la communion. binite, quand même ci pas musio curé qui jeté."
Dès les premiers mots que nous en pûmes sai- Je me rendis à cette réplique.tes piqua11tý dus au mélange des usages i--e-, sir, et avant même ue nous nous fussions assis J'exécutai de bonnegrâce Fexo'rcisme, en dé-moriaux dog blancs et des coutumes parfOs si, au banc eoeuvre réservé aux familles d'impor- pit de mon indignité très laïque.amusantes 1 des hol de couleur.

abijati de mesý,hôtes était àituéé aséez à nous vÎm Mahmé-Jane tA saillir et se Je pris des mains de Mlle Yvonne une éponge,
6 wchant méridional- (18 la, colline signer, fébrilei et la pressai vigoureusement sur le diable, qui,

l'écart, sur 1 . 1- .1 .1 1. "e - 'ne trouvant pas la douche de son goût, se dé-6 ý st qu'Aüssi une coïncidence singulière semdes Wuze-Pilotes.
Un bouquet .dé Pati .niers, -i mig royaux Malt confirmer, du haut de la chaire ses appré- roula en sifflant,

Véiiveloppait du-m oinke, £rl h.enabnaet ses inquiétudes récentes- le mulâtre Zô'zo -cueillît au bout _cPune ba-.
e7l".. -VOW n1êt-es pas encore corrigés de votre gueite; où il eenrouia, If- "ý diable-dragon >ý1 tquý , il. y etChe et f ille, e"Iisait les a-eÀàeuro'du Pâle

-1rjeux que la flo& excë,,ýsi 1 ve dont sýèntonr 't manie de dansee follement dans la semaine qui lança le tout par une fenêtre, vivement ouverte
précède 'Noél q*ýchait de sa grosse voix gron- et refermée.leg villas des richiý4sime8 itégociaiit&

-Nulle gine, Dune 'étiquette, inÙtàe ýnon pluis Mahmé-jane, remise de, son. épouvante, put.
vaquer à ses occupations ý Ùl' iqu'aüýcun luke de mitùývaiýs goiài.

De la commo,1'tê, de Vaisance, des rapport Quant à Pabb6. ý Lebel', 1QXsquýon lui ràcontfil
quel ueg jours -pl-us tard, cette éonàé,S aux et bien y6glél tQutefois, toute liLtrtà:. q quence im-

Ph - . 1 it tellementMn i en riipations de chacun selon sonýW. prévue de son dernier, se on,1 aiBek aux occn Wil en avala trois verres de Vin coup sur coup-.,Célýais bien là le rWine qui me convenait, et
ïsn usl

Tout en pou"WVaý± 4nelquu travaux d'Ob- LA NÉMOIREDE CES CHERSPETITS
' w Il. 

A
Mrvation. et de funýaWe, elais mçpt de inate*

Une amère tristesse se ý,îMé ut
dutem'pný j:out let plaisir. quandvous préparez les:étrenneq de vosi,»au-th dýâvonne, kplus enfant$ D an.y -,qui Mau-4-ma vie e 4nne.-filles Ae Mme quemilif toujours dont vous never.,102 XýF1fflla

La igie de la famille s'appelait Itahùlé-Ja joie, ýVo-us les avez perdus, comiâo en'a.
Ime, mulâtresse, qui- eum»Wt les fonctions 4p le jeieàè de la

et de damq de, eûmpagmîie à I& boui* II suffit Sun mot une léireo »urý
que l'inguérissable.-blessure se rouvre pour que

teý ý » owt*t" dut xpir »au8,ýP6- li* sou- , ý .4_ý to t àý COUP,
ceuels et teiý1res'ý Etces jDu",Ri ehý ei

ve O" Çleetlog refraîà ýfants V'Qus apportent bien, ikff regrets, bku ýdSou 'ebantiiit ý414nýeýee ýr6Oitait 0& tue dam la rumé&ebigde.ý
C'était ai doux à voir la joie de ces pklits,,l-àxy"tftw ziligtiq le, diablei4ýs Gaulwrt,, un iniou amise le'è ue avýë, quiel ehalýme suivies les émotions de

jqm,ý et il a ours des cor- PattënýtÉ dans Oeurg si esmis 1', Olà )ýË ieveg
s,ýdà ces, liés, 'dragon ýoeg tiýtffl bloudeà,,Iui Wpdsent 'àuJýurl

nwi lece=i -Et 4àe'ille donneriez-vouo pas,
pour- à Ces e-'ur, p»%t" ý com, re p1gisi ridant

t et, qý4 ne
inexactes? ire plaisir, Vous le p,ýJiVézý, ümiý lec
l'abbé Ll n'a-

sa. îg>t*ýW f&ihutý blâaft",p (tg Vous ne lef -vlýyez
e etfm-- ýwnfî6Ë des iËýU,4 e1ý tS toujours. cet i>,ý ýd'O, ý,aQWOR,, où, no te

S nous 7JOTl
a eOý it vent sel

que ,voiz feltel
fÎ xtbmé,. au fourneau 1 0ýaonIM eù;r' ýeticý Ïdý gouVel

malimé eetd- Icur &ère' Petite
JÇ orphël14-

Du la P

szôme d&,oat et & it &
nez rie9wtifs

tunt.
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L'huile de foie de morue, qui
ne coûtait que 70 cents le gallon, il
y a un an, vaut maintenant $3.00
le gallon, rapporte le " Càn di
Grocer ", vû la crainte q-dépron-
vent les marchands de produits

1 pharmaceutiques d'en manquer, en
vue d'un manque probable de cette
huile, si recherchée!

-M. Dan Albone a inventé un auto-
mllobile à pétrole pour l'usage &spéciale
des Iteurs. 11 est constnùt de
iran eicuWre niouvoirles charriles,
herses, wagons, voitures et autres- ma-
chines de toutes-eortes dont 'on,,pçut
faire usoage dans l'agriculture eêra-
le économique. 1.)n pegt s 'en "xylt pourP4 le8 fo ever'lês racineiini, enl
dzms, pour dftostiquer le bl"Inde,

-Alorsý docteur, vous croyez qu'un peu de cognac ravigoterait mon ais
estomac délabré Î

4e. docteur. GABRIEL DUSOI9, ses effets
chetez du ccgnac.

gont ineTvel ýQtLs m!,cn donnerez des nouvelles 1

CHOSES:'£T-.AilTftES La planteýde la, Mort, qui cxott
à- Java, porte. d s fleurs doýnt le

et le sucre'cons. ent la parfum délétère est mi pui
vlaýede,, paipeqi2il"s à;soiben't q0m- qu'un homme longtemps soumis à

1'huýdité qu'elle con- son influencc, mouTrait jntoxiqiýé.
tient et en ekpêéheýt 'iligî Ig dé- Tous les insectes qui s'ap rochent

dýelle, tombent foýudtoyés-

ýaý pxOvince dl'ontaiie éduit -ý-TeS exporti de, ag
elle meule plus 4p'50 milli lie de beuYreý, a&ýis ýeýetO-iý

do4zaines d'oeufs née, ont
ettilrdn de 32 Sur ce montant-total les expa a-

nes. -tiong,,& fromage, meulemii a C
vent,récolte -,deil Pomjnesde tel

eeý'dais celles du' beurrýe-province de, Québec a
dette -lindùf3trie 14itièt

mais (ýellè-de8, fruiti'a Te a été meillel que d'ordhiaire
4e"ýn dessous de la m'ý nue. 5', Ôye Au pays, mais lesbéurre' fxl

de Genève Mdien8 ont été remaiquablement
ré ta Pola- négligés, e .ette_ân11iýë. iêr.ë.

e
illé dans -une "S sr,ê11ýetïtude. Ce chës, Ruý1aî8; à ýRùse1 e lýurl

mesure 1,6 416 èépé" melt inferieuxe.

ýa1t quê,ý e1ý4 , rièg " ültu,
fromage canadien doùent ne les porte pa,

'PýtM 1ju pwg en Vogüe, chàýqaë 'ou lorýWeUes solai trèq' vieipes.
si les ý marchés -a-JeWs, ce

$ýgA sa vlànï, mý1 t6lite leur si é
de ý1niUiMe"

ep
leq èx

4l

2
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POUR RIRE

Deux amis devant un tableau re-
présentant un clair de lune:

-Tiens, dit l'un 'd'eux, c'est un
clair de lun3. mais cependant, on
ne voit pas la lune.

Voiei 'mon tailleur mon

Charles. Allons-nouis travéràer
la rue ?

Joe. Non... Courons.

Et votre mari 2
-Hélas! pas . mieux.... la fièvre SAVO N

-Ne vous désolez pas tant,'tout
:.augmente, depuis le nouveau tarif. BABY S OW N

ies irrirationg ýt% 11yallndies (le
-Accu , se, et- [)eauqui f nit tant wtqffrir leis enfantm.prenoms $op eniploi est des pýus agréables.
-Mathurin

9 qualités? ALGER! tOILET SDAP 00., VONTREAL
--7--Ah! mon -président, -je ne

Pas en avoir,, merci 1

CHOSES. ET AUTRESEh bien, ,docteur, quelle sera
là maladie à la mode, cet hiver?

-Toùj. ouýq lit ý même 1 -La valeur. d'une tonne d*or pur
-Comment 1 Vous en êtýe9't6u- est ý de $602,ýS8.21.

jours réduit à_ 11Yappendidîte"1'ý1: -Les Etats-Unis on acheté, en
19w, pour $21,500,0W de fruits.

tn ý;onsicur, ý&kjfiùnt la n&.e:
4e son -méclecii3,' se.,aêýMTë prêt,,' -ý-La population de Hull, d'après
ý. .1 p ýà les kédîIêàments;,quaý1i: 9»ýF le recensement muni ipalý, est de

a Mm
visiteý, il leg- ýAY

-Il y a 227 manufactures de
, omme les craypns à la mine de plomb, eù AF,

l'on lemagne. Vexportutibu. est dd ly-
Jourg ge 614 1 tonnes a.ia.ùuellëinén une, a-

--met top, Ili de ceux qùl'.jneu- 4 dl
celui, de, leur, ile ceux qui el,

-Le coût du iýuontchaiýc brut "t-
dé oenti s Lie élevé par li

ýý_-Vàtr0:_mû aître eut, li l'O prix'm do.,.4.,Baptîst«t, üe 1>0 eylen
list 'Pa. Varvée.

'ýtn villégiature? ý,On double laëaÎté de
ý0ht.,X1on, Monsieur, 1stý ppur quelques, instants, en A&

çji n l 4iui de ûettrý
ee tr,ýub1e. yend,

l'tau", n'Jeýt,
au-

lei 0 d uk est ue gra,»do, iýý
Ms 1 es, à ks

la Sôpottoe être tn'e ev4

gi,
A à, W

"tq* n"é 7'1 us

À 1teet
4ýimq--

un eaçqr,,,
*M, '0 lu

11M
'lie

de tout" rtea,
pour 3*ýmm
êson, Guinut & mal.

lblïl* 71 M

M

ýIÏ
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